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INTRODUCTION 



Le present travail a ete execute au laboratoire de Geologie de l'Universite 
de Geneve, sous la direction de M. le Professeur Cli. SSarasin. II a pour objet la 
description des fossiles du Batlionien de quatre gisements du Jura, qui tout en etant 
assez eloignes les mis des autres reiiferment des faunes tout a fait correspondantes. 
Ce sont les affleurements 1) du Furcil pros Noiraigue dans le Val de Travers, Can- 
ton de Neuchatel, 2) de Merlaz (Deneyriaz) sur leversantN.-O. du Chasseron, Can- 
ton de Vaud, 3) de Baulines, au pied du Suchet dans le meme canton et 4) de la 
Platiere, region de la Faucille (Departement de l'Ain, France). 

Je laisse de cote la description geologique de ces afneurements qui a ete faite en 
detail par Jaccard, MM. Schardt, Rollier et Rittener. A title de simple orientation 
je reproduis ici, d'apres M. Schardt, la position des couches d'ou proviennent les 
fossiles etudies. 



TERRAINS FURCIL 


DENEYRIAZ 


RAULMES 


PLATIERE 


Callovien 


Dalle nacree 


Dalle nacree 


Dalle nacree 


Calcaire en dalles 
sans fossiles. 


Batlionien 

d'ou 
viennent 


Marnes du Furcil 
avec Park. Neuf- 
fensis. 


Marnes a Khynch. 
varians (une couche 
a grosses tercbra- 
tules). Marnes plus 
consistantes. calcai- 
res a. ciment (bi- 
valves). 


Marno du Furcil 
avec calcaire sa- 
bleux k Gasteropo- 

des, Marne a 
Khynch. varians. 


Marnes grises, un 
peu feuilletees et 
homogenes ( sans 
fossiles.) 


les 
fossiles 
etudies. 


Calcaire roux mar- 
neux a Acanth. 
spinom. 


Calcaire roux mar- 
neux echinodermi- 
que, lih/jnch. spi- 
nosa, passant gra- 
duellement a. la 
Grande oolithe. 


Calcaire roux 
marneux. 


Calcaire roux mar- 
neux ou sableux, 
spathique, oolithi- 
que et alternant 
avec les bancs mar- 
neux en bas. 


Grande 

oolithe 

de Jaccard. 


Calcaire compact 
gris-blanchiitre, lo- 
calementoolithique. 


Calcaire eeliino- 
derraique grossier. 


Calcaire echino- 
dcriniquc ou ooli- 
thique. 


Calcaire compact 
echinodermique. 



4 INTRODUCTION 

La faune du Dogger superieur de cette region n'avait pas ete jusqu'a present 
l'objet d'uno monograpliie au point de vue paleontologique et les listes de fossiles 
publiees anterieuremeiit sont peu concordantes. L'abondance du materiel dont je 
pouvais disposer m'a pernris d'en faire une etude plus approfondie, qui, je l'espere, 
apportera des donnees plus positives sur la caracteristique paleontologique du Ba- 
thonien de nos regions. Ce materiel provient dela collection de Jaccard appartenant 
actuellement a l'Academie de Neuchatel, de la collection de M. H. Schardt, de celle 
du Musee de Neuchatel, du Musee de Lausanne/ de celle de M. Aug. Dubois de 
Nenehatel. dn Musee de (ireneve et de ma. follertion nersomielle. 



I. CEPHALOPODES . 

Belemmtes fusiformis, Park. 

(PL 11, fig. 5.) 

1842. B. Fleuriausus, d'Orbigny. Terr. jur. v. I. p. Ill, pi. XITI, fig. 14 a 18. 

1854. B. Fusiformis, Morris et Lycett Mon. of the Moll. f. the Great Ool., p. 8, pi. 1, fig. 6, 8. 

Rostre tres allonge, lisse, un peu fusiforme, comprime dorso-ventralement, termine 
par un point aigu et marque sur toute sa longueur d'unsillon ventral. Celui-ci, etroit 
et profond a sa partie superieure. s'attenue et s'elargit vers le point, jusqu'a dispa- 
raitre presque completement. Cavite alveolaire tres courte. 

Un echantillon, bien conserve, qui provient cle Baulmes, se rapproche exactement 
du fossile figure par Morris et Lycett a la PI. I, iig. 8, auquel je n'hesite pas a le 
rapporter. 

Longueur 75 m,n , largeur 9 mm . 

Baulmes. — Coll. Schardt. 



Belemmtes gkjantei's, Schlollicirri. 

1813. Schlothcim. Taschcnb., 7, p. 70. 

1820. » Pctref., p. 45, n° 1. 

1842. d'Orbigny, Terr. jur.. v. T, p. 112, pi. 14 et 15. 

1850. Morris et Lycett, Mon. of the Moll. f. the Great Ool., p. 108, pi. XIV, fig. 4, 4 a. ' 

Belemnites yifjanteun est i'acilement reconnaissable par ses grandes dimensions, sa 
forme conique ou legerement renflee et par son extremite un peu comprimee, pour- 
vue de sillons lateraux an nonibre de deux ou quatre. 

1 Pour la bibliographie plus complete voir d'Orh. page indiqtiee. 
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Je possede trois echantillons de cette espece, dont deux presentent encore 1'alveole ; .$ 

ils ont une forme conique non renflee, et s'amincissent regulierement de la region | 

alveolaire a l'extremite qui est pointue. Sur un de ces fossil es, dont la pointe est | 

presque entiere, 4 sillons lateraux sont bien visibles et se continuent jusqu'a plus de 
5 em de l'extremite. Sur un autre, 2 sillons sen lenient sont marques. — Ijes dimen- 
sions du plus grand de nies echantillons sont les suivantes: 

Longueur 40 ' In , largeur de la region alveolaire 40 """, epaisseur de la meme region 

Calcaireroux:Vuvci\. — Coll. Academie de Neuchatel, Musee de Neuchatel. 
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La principale difference entre Jes deux especes reside dans la position du siphon 
qui est un peu plus pres du bord interne chez N. suhtruncatus, Morr. et Lye, que 
chez JV. Uneatus, Sow. A la rigueur, on pourrait les reunir en une seule espece. 

N. hexagonus, Sow. se distingue do l'espece decrite ici par des cloisons plus si- 
nucuses, echancrees sur le pourtour, par un ombilic plus grand et par un siphon 
place plus pres de la region externe. 

Calcaire roux : Platiere — Coll. Schardt. 



Spileroceras bullatum (d'Orbigny). 

1842. Ammonites bullatus, d'Orbigny, Pal. Fr. 'Per. Jurass., p. 412, pi. 142, fig. 1, 2. 

1856-1858. . , Oppel, Jnraform., p. 549. 

1863. » »■ Lycett, Suppl. to a Mon. of. tlic Moll. f. the Gr. Ool., p. 3, pi. XXXT, fig. 1. 

Coquille tres renflee, globuleuse. avec des tours arrondis et tres enveloppants, 
dont le dernier est nettement egressif, pourvue de cotes peu saillantes, larges et 
espacees, qui cominencent pres de l'ombilic et passent de l'autre cote. Sur la plus 
grande partie de la coquille l'ombilic est tres etroit, mais le dernier tour de spire se 
retrecit vers son extremite et s'eloigne de l'ombilic en donnant a la coquille un 
aspect irregulier. Les tours, tres convexes, atteignent leur plus grande largeur tout 
pres de l'ombilic; ils sont arrondis exterieurement et possedent une section semi- 
lunaire a peu pres deux fois plus large que haute. Le seul echantillon dont je dis- 
pose, provicnt du Bathonien de Baulmes ; il est presque identique a celui qui a servi 
de type a d'Orbigny. Le dernier tour est nettement egressif comme sur la figure de 
la Paleontologie franchise, mais l'extremite buccale n'est pas conservee. L'ombilic 
est pourtant un peu plus petit sur le fossile de Baulmes et l'avant-dernier tour un 
peu moins decouvert. La coquille atteint sa plus grande largeur au commencement 
du dernier tour. Tandis que sur la premiere moitie du dernier tour les intervalles 
qui separent les cotes sont moins larges qu'elles, sur la loge d'habitation les cotes 
deviennent sensiblement plus espacees. En outre, quatrc constrictions faiblement 
marquees sont visibles sur le dernier tour ou elles sont separees chaque fois par 
six cotes. 

Dimensions: diametrc total 105 mm , largeur du dernier tour pres de l'ouverture 
58 mm , hauteur du dernier tour pres de l'ouverture 49"™ et dans la premiere moitie 

2 9 mm 

Sous Prayel. Vallon de Baulmes. — Coll. Musee de Lausanne. 
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Un jeune individu provenant cle la Platiere appartient probablement a la meme 
espece. Avec un diametre de 25 mm il a mie epaisseur de 20 mm , le dernier tour a 
une hauteur 10 a ll mm . L'onibilic est completement ferine et rornenientatioii con- 
siste en de nombreuses cotes fines et droites. 

Platiere. — Coll. Schardt. 

SphcBroceras bullatum, d'Orb. est voisin de Sph. GerviUei. d'Orb. et de -Sph. mi- 
crostoma, d'Orb., mais s'en distingue par son dernier tour plus egressif, par sa forme 
plus globuleuse et par ses cotes plus larges. 



fossii.es no dogcer y 

Parrinsonia Parkinsoni, Sowerby. 

1821. Ammonites Parkinsoni, Sowerby, Min. Conch., t. 4, p. 1, pi. 307. 

1835. » » Rcemer, p. 198, n° 35. 

1842. » » d'Orbigny, Pal. Fr. Terr. Jnrass., p. 374, pi. 122. 

1858. » » Oppel, Die Jnraf., p. 476. 

1868. » . » Schlcenbach, Jura- u. Kreide-Form., p. 27. 

Coquille discoidale, largement ombiliquee, formee de tours aplatis lateralement. 
L'ornementation consiste en 35 a 45 cotes qui partent de l'ombilic, s'inflechissent 
un peu en avant sur les flancs et portent vers le tiers externe des cotes un tubercule 
a partir duquel la moitie d'entre elles se bifurquent et prennent une direction tres 
oblique en avant, ainsi avec une cote bifurquee alterne chaque fois une cote qui 
reste simple. Les cotes sont interrompues par un sillon etroit et peu profond, qui 
est remplace sur les gros echantillons par une simple bande lisse. Les tours se 
couvrent sur un quart a peine de leur hauteur et s'accroissent tres lentement ; leur 
section est subrectangulaire, beaucoup plus haute que large. 

Je possede quinze echantillons de cette espece provenant du Calcaire roux : 8 du 
Furcil, 6 de la Platiere et 1 de la Deneyriaz ; en outre encore 2 individus incomplets 
ont e"te trouves dans la Marne du Furcil. lis ont tous les caracteres de P. Parkinsoni 
typique et leur determination ne peut laisser subsister aucun doute. Le plus gros 
a 95 mm de diametre, le plus petit a 3 cm . 

P. P&rkinsoni est voisine de P. niortensis, d'Orb. dont elle se distingue par ses 
cotes regulierement bifurquees, par le sillon ventral moins marque. Elle s'approche 
d'autre part de P. Garantiana, d'Orb., qui en differe par la presence de tubercules 
sur les deux bordsdu sillon ventral et par 1' absence chez l'adulte de tubercules a la 
bifurcation des cotes, qui se fait plus pres du milieu des tours. De plus P. Parkin- 
soni a des cotes plus fortes et plus arquees et des tours moins larges. P. Parkinsoni 
ressemble aussi a P. Neuffensis, Opp., mais celle-ci a des tours plus involutes qui 
s'accroissent beaucoup plus vite; en outre ses cotes sont toutes bifurquees et aux 
deux cotes resultant de cette bifurcation s'en ajoute dans les gros echantillons une 
troisieme qui est intercalee. P. ferruginea, Opp., se distingue de P. Parkinsoni, 
tout en ayant un enroulement semblable, par ses tours plus epais, son accroisse- 
ment plus rapide et par 1' orifice buccal aussi large que haut, souvent meme plus 
large que haut. 

Calcaire roux: Furcil, Platiere, Deneyriaz. Marne: Furcil. — Coll. du Musee de 
Neuchatel, de l'Academiede Neuchatel, du Musee de Lausanne, Schardt. 

MEM, SOC. PAL. SUISSE. VOL. XXXI. .. 2 
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Pahkinsonia Neuffeasis, Oppel. 

(PI. 1, fig. 1.) 

1857. Ammonites Neuffensis, Oppel, Juraf., p. 378, § 53, n° 48. 

1864. » posterus, Seebach, Kann. Jura, p. 150 (oon t. 10, fig. 3). 

Coquille disco'idale, comprimee, ornt$e de cotes peii saillantes, larges, espacees, 
au nombre de 35 a 40 par tour; celles-ci partent du pourtour de l'ombilic et se 
bifurquent assez regulierement un pen en dehors du milieu des cotes, sans aucune 
trace de tubercules ; elles se continuent de la en s'incurvant tres peu en avant 
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Parkinsonia ferruginea (Oppel). 

(PI. I, fig. 4.) 

1846. Ammonites Parkinsoni planulatus, Quenstedt, Ceph., pi. 11, fig. 3; Jura, p. 470, pi. 63, f. 8. 
1857. » ferrugineus, Oppel, Juraf., § 61, N° 9. 

1864. » . » v. Seebach, Hann. Jura, p. 150, N° 321. 

1888. Parkinsonia ferruginea, Or. Schlippe. Fauna d. Bathonien, p. 211, pi. VI, f. 2, 3. 
iion Schlonbach. 

Parkinsonia ferruginea possede une coquille aplatie, discoi'de, avec un ombilic 
assez large. Les tours qui s'accroissent assez rapidement et se recouvrent sur un 
tiers de leur hauteur, sont plus hauts que larges, ils ont une section subreetangulaire, 
atteignent leur plus grande largeur vers le tiers interne et s'abaissent abruptement 
vers ronibilic. L'ornementation se compose de cotes fortes et tranchantes toutes 
inclinees en avant ; elles se bifurquent vers le tiers externe des flancs sans former de 
tubercule, puis s'incurvent encore plus en avant pour passer sur la region margi- 
nal et sont interrompues sur la ligne siphonale par un sillon assez profond. 

Je possede un exemplaire plus ou moins complet et quelques fragments de cette 
espeCe — provenant de la Marne du Furcil. La bifurcation des cotes est partout 
reguliere, tandis que l'individu figure par Schlippe presente par-ci par-la des cotes 
non bifurquees. Les dimensions de mon individu sont: diametre 20 cm , ombilic 4,8 cm , 
hauteur du dernier tour 3,4:™ et sa largeur 2,7 an . 

Par. ferruginea, Opp. est voisine de Par. Parkinsoni, Sow., mais elle s'en dis- 
tingue par l'accroissement plusrapide de la spire, parses tours plus eleves; en outre 
les cotes en sont plus tranchantes, plus fortes, plus obliques et plus arquees en avant 
et elles se bifurquent sans former de tubercule. Enfin, le sillon ventral est plus pro- 
nonce et l'ombilic est plus petit et plus abrupt. 

Par. ferruginea. Opp. differe de Par. Neuffensis, Opp. par l'accroissement moins 
rapide de la coquille, par ses cotes plus fortes et tranchantes, moins serrees et 
persistant jusqu'a un age beaucoup plus avance. 

Marne: Furcil. — Coll. des Musees de Lausanne et de Neuchatel, de l'Academie 
de Neuchatel. 
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Pehisphinctes Mookei, Oppel. 

(PL I, fig. 2 et 3.) 

1857. Ammonites Moorei, Oppel, Jura. p. 476. 

1871. Perisphinctes Moorei, Neumayr, Cepli. Bsilin., p. 39. pi. Xlll. f. 1. 
1888. » » Schlippe, Fauna d. Bathonien, p. 200. 

1899. » » Siemiradzki, Monogr. Perixph., p, 317. 

Perisphinctes Moorei possede une coquille discoidale, formee de tours qui se 

V»r»/*r\Tl*rT»/'*T»+ cnv ulna A r\ In innif l'/i A t~\ Iahh hnnfnnp /*+ t''f>r»n*<Ai»:icin*if *»nr>iVl Amnv»f T^ o n n 
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En realite, Per procerus, que certains auteurs, en particulier en France, ont con- 
fondu avec Per. arbustigerus, d'Orb., est excessivement voisin de Per. Moor ei dans 
lejeune age; il s'en distingue a partir d'un diametre de 10 cm par son ombilic plus 
petit et par ses tours plus eleves, plus enveloppants, qui ne s'abaissent pas abrup- 
tement dans 1' ombilic. 

Per. Moorel est intermediaire entre Per. procerus et Per. funatus ; il se distingue 
du premier par les caracteres que nous venons d'indiquer, soit un ombilic plus large 
au pourtour abrupt, des tours moins eleves et plus largement arrondis exterieure- 
ment, et une ornementation qui s'efface dans l'adulte entre le milieu et le tiers 
externe des rtancs, taudis qu'elle reste bien marquee sur la peripheric. Per. funatus 
differe de Per. Moorel par un ombilic plus grand et par ses tours plus larges qui ne 
se recouvrent que sur un tiers de la hauteur. Cette espece passe par les memes stades 
d'ornementation que les deux formes precedences, avec l'apparition successive de 
cotes bifurquees et trifurquees. 

La distribution de ces trois especes voisines serait d'apres M. Siemiradzky : Per. 
procerus — zone a Oppelia fusca, I'er. Moorei — zone a Oppelia aspidoides et 
Per. funatus — zone a Macroc. Macrocephalus. 

C'est au Per. Moorei qu'appartiennent probablement tous les gros individus 
d'Ammonites quon trouve assez souvent dans les Marnes du Furcil ; difficiles a 
degager a cause de leur grande taille, ils ne presentent aucun caractere distinctif. 

Les geologues jurassiens out confondu souvent le I } er. procerus- Moorei avec le 
Per. arbustigerus, d'Orb. Si d'Orbigny decrit Per. arbustigerus comme ayant des 
caracteres qui correspondent approximativeinent a ceux de Per. procerus, par contre 
la figure qu'il donne de cette espece represente une Ammonite beaucoup plus etroi- 
tement ombiliquee, avec des cotes plus larges et plus fortes. II faut par consequent 
admettre avec Neumayr que Per. arbustigerus est une espece bien distincte de Per. 
procerus, ou bien que ces deux formes sont voisines mais qu'alors la figure de d'Or- 
bigny est inexacte et ne pent servir de type. Si elle reproduit fidelement les carac- 
teres du fossile qui lui a servi de modele, l'espece ainsi figuree paraitrait, comme 
M. Siemiradzki le suppose, faire avec Per. planula, Ziet. un groupe special, le sous- 
genre Hanulites, Sieinir. 

Dans les collections provenant du Bathonien du Jura neuchatelois je n'ai trouve 
aucun echantillon qui corresponde a la fig. de Per. arbustigerus, d'Orb. 

Marne : Furcil. — ■ Collection de l'Academie de Neuchatel, Dubois, Musee de 
Neuchatel. 
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Perisphinctes evolutus, Neumavr. 



187-1. Per. evolutus, Neumayr, Cephalop. Balin., p. 41, pi. XIV, fig. 2. 
1899. » » Siemiradzki. Mon. Perisph., p. 305, fig. 73. 



La coquille de cette espece est discoide, les tours sont renfles, plus larges que 
hauts et se recouvrent tres peu ; leur plus grande largeur se trouve vers le tiers 

infprnp pf ils s'a.hnisspTit nlns ranirlpmpnf vprs l'nmhilir. nup vprs ]p cMfi PYtprnp 
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mentation plus effacee sur les gros echantillons. II est fort probable que ces deux 
formes si voisines sont, comme 1'admet M. Siemiradzki, de simples varietes d'une 
meme espece. 

Je determine comme Per. quercinus un gros echantillon de 23 cm de diametre avec 
un ombilic de 9,5 om , qui provient de la Marne du Fureil. Sur le dernier tour l'orne- 
mentation s'efface completement sur les flancs, mais les cdtes subsistent quoique 
attenuees sur la peripherie. Ces caracteres correspondent fort bien a la figure de 
Terquem et Jourdy et il est possible que cet echantillon est justement celui que 
citent ces auteurs comme faisant partie de la collection Jaccard. 

Marne : Fureil. — Coll. Academie de Neuchatel. 

Je considere comme devant etre probablement des jeunes de la m6me espece plu- 
sieurs petits echantillons provenant du Calcaire roux du Fureil, qui sont caract^rises 
par leurs tours plus hauts que larges ne se recouvrant que faiblement et s'accrois- 
sant lentement. lis sont ornes de nombreuses c6tes fines, un peu arquees en avant 
et regulierement bifurquees vers le milieu des flancs. Ces fossiles different nettement 
des jeunes du groupe du Per, procerus par la section beaucoup plus aplatie des tours. 

Calcaire roux : Fureil. — Coll. Academie de Neuchatel, Schardt. 



Oppelia subradiata (Sowerby). 

1823. Amm. subradiatus, Sowerby. M. C. V. ? p. 23, pi. 421, fig. 2. 

1831. » depressus (Bosc) Buch, Rec. de PI. de Petrif. rem., p. 1, pi. I, fig. 4 (non 1, 2, 3, 5). 

1845. » subradiatus (Sow.) d'Orbigny ; Ter. Jurass., v. I, p. 362, pi. CXVII1 ; CXXIX, fig. 3. 

1851. » depressus (Buch) Bronn, Leth. geogn., IV, p. 323 (en p.). 

1852. » subradiatus (Sow.) et Am. depressus (Buch) Giebel, Fauna d. Vorw., Ill, p. 524 et 527 (en p.). 
1856. » subradiatus (Sow.) Oppel, Juraform., p. 372. 

1865. » subradiatus (Sow.) Schloenbach, Beitr. z. Palaontolog. d. Jura- u. Kreideform. im n.-w.) 
Deutschl., Erstes Stuck: Jurass. Amm. (Sep.aus Paleontogr.,Bd. XIII) p. 33 (enp) 
1867. » cf. subradiatus (Sow.) Waagen, Zone des A. Sowerbyi, Geogn. pal. Beitr., I, p. 600. 
1869. » subradiatus (Sow.) Waagen, Die Formenreihe des Amm. subradiatus, p. 15, pi. XVI (I) fig. 1-5. 

Cette espece possede une coquille lisse jusqu'au diametre de 18-20 mm ; e'est alors 
seulement qu'apparaissent des cotes fortes, nettement visibles et qui se dirigent du 
bord externe en une ligne tres incurvee vers le milieu des flancs et de la en s'atte- 
nuant vont jusqu'a 1'ombilic. Entre ces cotes renforcees se placent 3-4 cotes secon- 
dares courtes, limitees a la region ventrale, qui tendent a s'effacer sur le dernier 
tour. L'ombilic est plus petit chez les adultes que chez les jeunes et est pourvu d'un 
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f, pourtour abrupt, quelquefois surplombant. La region ventrale est etroite mais un 

'; peu arrondie et porte une carene qui subsiste jusqu'a 45 mm tie diametre environ. La 

^ derniere loge occupe a peu pres la moitie du dernier tour, elle est plus arrondie snr 

k la peripheric que le reste de la coquille et la carene s'y attenue peu a peu. La plus 

\ grande largeur des tours se trouve vers l'ombilic, et il existe une zone concave spi- 

Y ralee entre le bord interne et le milieu des flancs. 

f . Je possede deux individus de YOp. suhradiata provenant du Calcaire roux du 

Furcil. lis ont 35 mm de diametre total et sont ornes sur la peripheric de 45-50 cotes 

s, cor>nnrl siime • Iaq pAtpa rATifnTVanc rln mil ion rlo« flange armt nltpr^cie nn on nrvmnto 



fossii.es du dogger M 

plus fortes, arquees et en nombre 2-3 fois plus grand sur la parti e exteme des flancs. 
Mais deja chez les individus de taille moyenne, c'est-a-dire a un diametre d'cnviron 
30 mm les cotes internes sont a peine perceptibles et separees des cotes externes par 
un faible sillon spirale, qui se trouve ainsi entre le tiers interne et le milieu des 
flancs; on compte alors 30 a 40 cotes externes. A un diametre plus grand les cotes 
s'espacent et leur nombre peut tomber a 20 ou 22. La region ventrale est etroite, 
plus ou moins acuminee et surmontee d'une carene aigue non crenelee ; sur la loge 
d'habitation elle devient plus large et plus arrondie et la carene y estpeu prononcee. 
La hauteur des tours est assez variable, quoique leur accroissement soit toujours 
rapide. Waagen distingue deux varietes. reliees du reste entre elles par des termes 
transitoires, dont l'une est plate avec des tours etroits et hauts et un ombilic petit, 
et dont l'autrc possede des tours plus larges, moins hauts, un peu moins envelop- 
pants, moins aigus sur la peripherie et ornes de cotes plus accentuees. 

Je possede un individu entier d'Op. fusea de 42 mm de diametre qui provient du 
Calcaire roux de Baulmes; ce fossile qui correspond cxactement a la 2° variete de 
Waagen, ressemble surtout aux individus figures fautivement sous le nom de Am. 
subradiatus par Schlcenbach (fig. 3-12). 

2 fragments appartenant sans aucun doute a la ineine variete ont ete recoltes par 
M. Schardt dans le Calcaire roux de la meme localite. 

Waagen a donne (['Op. fusca une description tres complete dans laquelle il fait 
ressortir les analogies et les differences qui existent entre elle et Op. subradiata et 
Op. aspido'ides. Op. fusca peut etre considered commc une forme intermediate 
entre les deux autres especes et elle est reliee a l'une et a l'autre par d'etroites affi- 
nity. WOp. subradiata elle differe par ses cotes plus larges et plus rares (environ 
30-40 sur la peripherie) et prolonged jusqu'au milieu des flancs, par sa region ven- 
trale plus acuminee et par sa carene persistante. Op. aspidoides differe a son tour 
de Op. fusca par son ornementation plus attenuee avec des cotes beaucoup plus 
espacees (10 a 12 seulement sur la peripherie) et par ses tours encore plus aigus. 

Marnc (couches a Gastcropodcs)^ : Baulmes. — Coll. Schardt. 



1 La couche a Gasteropodes de Baulmes est intercalee dans les marries a Hhynchonella variant (marnes 
du Furcil) un peu au-dossous de lour milieu. Elle a un fades cnleareo-uiarneux et sableux, gris et roux. 
Visible dans la trancboc dn cbemin de fer Yverdon-Ste.-Cvoix, un peu an N. de Vcvy sur Baulmes. Le cal- 
caire roux proprement dit a Parkinsonia Parkinsoni (Furcil, Deneyriaz) n'affleure pas aux environs de 
Baulmes, sauf pcut-etre aux Naz. (Note ajoutee pendant 1'impression par II. Schardt.) 
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Oecotraijstrs subfuscus, Waagen. 

1869. Waagen, Die Formenrcihe drs Amm. subradiatua, p. 51, pi. XX, fig. 6. 

Cette espece a uue coquille aplatie formee de tours plus hauts que larges, s'ac- 
croissant lentement, peu enveloppants, dont la plus grande largeur se trouve vers 
le tiers interne de flancs. Le dernier tour est nettementgenicule, donnant une forme 



II. GASTEROPODES 



Pleurotomaria obesa, Deslongchamps. 



1848. Pleurotomaria obesa, Deslongchamps, Pleurot. p. 134, pi. XIV, fig. 1. 
1850. » - d'Orbigoy, Terr. Jurass., v. 11, p. 528, pi. 407, fig. 1-3. 

1865. Leptomaria obesa, Deslongch. Bull. Soc. Linn. Norm., Vol. IX, p. 423. 
18(i7. Pleurotomaria obesa, Liuibe, Gasterop. v. Balin, p. 19. 
1885. Leptomaria obesa, Cossmann, Faune du Bath, fran^., p. 328. 
Non Morris ct Lycette (1850). 



La coquille de PL obesa est presque aussi large que haute, conique et formee 
d'une spire de 6-8 tours epais, a peine convexes, separes les uns des autres par des 
sutures peu profondes ; lc gradin forme par le bord superieur de chaque tour est 
tres petit et n'est bien visible que sur les moules. La bande du sinus est mediane, 
tres etroite ct quelquofois difficile a distinguer des stries longitudiuales. Celles-ci 
sont tres fin es, serrees, d'egale valeuret separecspar les intervalles egaux. Les stries 
transversales d'aecroissement sont encore moins visibles. La base de la coquille est 
un peu convexe ; elle est tantot lisse, tantot ornec de fines stries longitudiuales et 
eutourc un ombilic petit. L' orifice buccal est grand ct obtusement carre. 

C'est avec reserve que je determine comme PL obesa un moule provenant de la 
partie superieure de la Marne du Furcil. La bande du sinus s'y voit sous forme 
d'uu leger sillon a peine indique, un peu au-dessous du milieu des tours. D'apres 
d'Orbigny cette espece se distingue de PL Agathis. Desl. par la presence d'un sil- 
lon longitudinal bien marque sur tous les tours dans rinterieur de l'ombilic et par 
le manque de plis transverses ; elle differe de PL Brevilli, Desl. par sa coquille 
beaucoup plus allonge^, par un ombilic plus petit, inoins evase et orne d'un sillon 
spiral sur tous les tours. 

Marne ; Furcil. — Ma collection. 
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Pleurotomaria Cotteauana, 'd'Orbigny. 

1855. d'Orbigny, Terr. Jurass., v. II, p. 519. pi. XL. pi. CCCCIX. 

PL Cotteauana possede une coquille surbaissee, beaucoup plus large que haute, 
composee de 6 a 8 tours qui dessinent un angle deini regulier de 100° environ. 
Apres avoir forme un gradin peu accentue a leur partie superieure, les Hancs des 
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de stries longitudinales qui sont plus ecartees et plus profondes vers la suture que 
plus bas sur les tlancs. Ceux-ci portent vers le milieu de leur hauteur une bande du 
sinus assez large, concave et lisse, sur lequel on remarque a peine des stries ar- 
quees d'accroissement. La suture est profonde et separee des tlancs de tours par un 
gradin faiblement incline, au bord duquel se developpent des nodosites de plus 
en plus grosses et espacees. Une seconde rangee de nodosites semblables suit 
le bord infijrieur de chaque tour qu'elle rend plus ou moins sinueux. La base est 
ornee de stries d'accroissement plus ou moins prononcees et des stries longitu- 
dinales tres marquees surtout vers l'ombilic. L'orifice buccal est plus large que haut 
et oblique. 

Je possede un moule interne provenant du Calcaire roux du Furcil, qui est orne 
de nodosites bien visibles vers le bord superieur des tours. Quoique cet echantillon 
ne puisse pas montrer ni la bande du sinus, ni les stries longitudinales, je me crois 
autorise a le determiner comine PL armata, a laquelle il ressemble par sa forme 
generate, ses grandes dimensions et les nodosites indiquees. 

II mesure 85 mm de diametre et pres de 50 mm de hauteur. 

Un autre individu, plus petit et encore moins bien conserve, provenant de la Pla- 
tiere, appartient probablement a la liierac espece. 

Voisine de PL ornata, Desl., PL armata, Munst s'en distingue par son angle spi- 
ral moins ouvert, par le manque de bourrelet supportant les nodosites et par sa 
bande du sinus concave et non convexe. De plus, les nodosites du bord externe des 
tours, chez PI. armata sont fortes et plus saillantes. 

Calcaire roux: Furcil. — Coll. de l'Academie de Neuchatel. 



Pleurotomaria strobilus, Desloiigchaiiips. 

1848. Deslongchfimps, Pleurot. ; p. 11G. pi. II. lig. 3. 
1850. d'Orbigny, Terr. Jura*., v. IL 516, pi. CCCCI. 

La coquille de cette espece est en forme de cone aigu. La spire qui forme un 
angle de 48° est composeede tours a un accroissement tres lent. Ces tours, concaves 
vers .leur milieu, sont ornes de stries longitudinales, qui sont plus fortes vers la 
suture et s'attenuent quelquefois coinpleteiiient vers le milieu des tlancs, ou elles 
sont toujours plus serrees. Le bord externe des tours est muni d'un bourrelet qui est 
orne de quatre stries longitudinales et surmonte par de nombreuses nodosites allon- 
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gees. Chaque tour surplombe ainsi sur la suture inferieure et cette disposition se 
montre non seulement sur les echantillons pourvus de leur test, mais aussi sur les 
moules au moius pour les premiers tours. Le dernier tour forme un angle aigu avec 
la base ; celle-ci est faiblement concave et couverte de stries longitudinales qui de- 
vierment de plus en plus fines et serrees du centre vers la peripherie. La bande du 
sinus se trouve vers le milieu des tours ou un peu plus bas ; elle est couverte de 
trois stries longitudinales et quelquefois difficile a voir. L'ombilic est completement 
ferine. L'orifice buccal esttres deprime et tres oblique. Sur les moules tous les tours 
montrent deux sillons loiiffitudinaux, places Tun pres du bord interne de la base, 
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suture jusqu'au milieu des flancs, puis l'abaissement devient plus fort et il se forme 
ainsi au milieu des tours un angle assez saillant. Au-dessous de celui-ci se trouve 
la bande du sinus qui est concave ct large et qui partage les flancs en deux moities 
inegales. La partie superieure des tours est ornee d'unepart de stries transversales, 
inclinees faiblement en avant, d'autre part de stries longitudinales un peu moins 
marquees, en sortc que l'ornementation prend un aspect reticule. En outre de va- 
gues nodosites larges et plus saillantes se developpent irregulierement sur le gradbi 
superieur des tours. Au-dessous de la bande du sinus les stries existent aussi, mais 
elles sont plus faibles et plus scrrees. La base est convexe et separee des flancs par 
une carenc tres saillante ; son ornementation n'est pas visible sur mon ecliantillon ; 
l'ombilic est petit. L'orifice buccal est aplati, faiblement oblique. 

Ce petit individu rappelle beaucoup par son ornementation et sa forme generale 
le fossile qui a ete figure sous le nom de PI. Baugieri parHudleston sur la PI. XXXIX 
fig. 5. Par eontre les divers echantillons figures sous ce nom par Hudleston diffe- 
rent considerablement de celui qui a servi de type a dOrbigny (PI. 378, fig. 2-4) ; 
ce dernier a une coquille beaucoup moins conique, des flancs moins eleves, une base 
plus bombee et un ombilic plus large. II est probable qu'il y a ici deux especes 
bien distinctes, mais connne l'unique ecliantillon tres imparfait que je possede ne 
peut pas me permettre de trancher la question je me contentc de le designer comme 
PI. aff. Baugieri. 

Marne (couclie a Gasteropodes) : Baulmes. — Coll. Scbardt. 



Pleurotomarla aff. sthigosa, d'Orbigny. 

1848. Pleurotomaria scalaris, var. b. strigosa, Deslongchamps, Pleurot., ]>. 68, pi. VII, fig. 4. 

» » var. d. stricta, » » p. 70, pi. VIII, fig. 3. 

1849. » slrigom, d'Orbigny, Terr, Juras., v. II, p. 504, pi. CCCXCV1. 

Cette espece possede une coquille tres elevee avec un angle de spire de pres de 
50°. Les tours sont au nombre de 8-10 et se suivent en gradins assez forts; ils sont 
separes par des sutures profondes et sont divises par une carene saillante en deux 
parties presque egales, dont Tune, superieure, presente une pente de45°, tandis que 
l'autre est sensiblement verticale. L'ornementation se compose de stries longitudi- 
nales qui sont surtout marquees vers les bords des tours et sur la bande du sinus 
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et qui deviennent plus fines sur le reste de la coquille. La bande du sinus est me- 
diane et correspond a Tangle dcs tours ; elle est ornee de 3 a 4 stries fortes et fine- 
ment granulees. La base est peu convexe et ornee de stries longitudinales, tres tines, 
faibles et serrees ; elle forme avee le bord du dernier tour un angle presque droit. 
L'orifice buccal est tres haut, presque circulaire. 

Je possede deux moules, provenant du Calcaire roux de Baulmes, qui mesurent 7 5 ram 
de hauteur sur45 mm de largeur. Un d'eux est couvert en partie de sa coquille. Les 
deux fossiles, tres voisins de PI. stru/osa, d'Orb. par Tangle de spire, par T orifice 
buccal tres eleve et par la forme generale de la coquille, s'en distinguent toutefois 
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presque completement, Le sinus est profond. La bande du sinus est etroite, subme- 
diane et couverte de 2 ou 3 stries longitudinales bien marquees. Sur les premiers 
tours elle est nettement concave et encadree par deux petites carenes, puis elle 
dcvient plane et finalement saillante sur l'avant-dernier et le dernier tour, ou elle 
correspond a un angle median. La base est faiblement convexe et porte des stries 
longitudinales fines et legerement sinueuses vers la peripberie mais qui deviennent 
notablement plus larges en so rapprochant de l'ombilic. L'angle que forment entre 
eux la base et le dernier tour est arrondi et obtns. L'ombilic, que je n'ai pas pu 
degager, parait devoir etre etroit. L' orifice buccal est grand, faiblement oblique et 
subpentagonal. 

C'est de PI. filigrana, Desl. (p. 81, PI. XIII, figure 1) de l'Oxfordicn que cet 
echantillon se rapproche le plus. Mais il s'en distingue par un sinus plus profond et 
par la forme beaucoup moins anguleuse des tours et par l'accroissement plus 
rapide. 

Marne (couche a Gasteropodes) : Baulmcs. — Coll. Schardt. 



Pi.kijkotomaiua aff. Agatuis, Dcslongchamps. 

1848. Pleurotomaria Agathis, Dcslongchamps, Pleurot., p. 139, pi. XIII, fig. 8. 

1850. - » d'Orbigny, Terr. Juras., v. II, p, 509, pi, CCCXCVIII, fig. 7-9. 

Je possede un moule de Pleurotomaria de forme surbaissee, avec un angle de 
spire de 90°, une longueur de 38 nun et une hauteur de 25 ram . Les tours sont convexes, 
se suivent en gradins arrondis. Sur les quelques fragments de coquille conserves se 
montrcnt de fines stries longitudinales, qui sont bien visibles soit sur les flancs de 
tours, soit sur la base ou elles sont regulieremeut espacees. La base est peu bombee 
et presente un ombilic tres large au pourtour abrupt. La bande du sinus est mediane ; 
sur le dernier tour elle devient fortement saillante, donnant naissance a une carene 
arrondie etroite, tandis que sur les tours precedents elle ne forme pas de saillie. 
L'orifice buccal est subpentagonal. L'interieur de l'ombilic montre une ornemen- 
tation treillissee. 

Tous les caracteres de ce moule correspondent assez exactement avec ceux que 
Deslongchamps et d'Orbigny ontdonnes pour PL Agathis. La seule difference qui les 
separe des figures types de cette espece reside dans la grandeur un peu plus forte 
de l'ombilic qui m'avait fait la rapprocher d'abord de PI. Brevillei, Desl. Mais 

4 
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l'etat de conservation de ce fossile no pcrmet pas de le comparer exactement a ce 
point de vue avec les figures donnees des deux especes citees et par contre l'orne- 
mentation se rapproche beaucoup plutot de celle de PI. Agathis que de celle de PI. 
Brevillei. 

Marne (couclie a Gmttropodes) : Baulmes. — Coll. Schardt. 



Natica Zelima, d'Orbigny. 
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d'Orb., mais s'en distinguent par leurs dimensions plus petites, par leur forme un 
peumoins allongee, par leurcoquille plus mince et par leur ombilic ouvert. 
Marne (couche a Gasteropodes) : Baulmes. — Coll. Scliardt. 



Natica Pelka, d'Orbigny. 

1850. d'Orbigny, Terr. Juras.. v. II, p. 193, pi. CCXC, fig. 1, 2. 

Un echantillon unique provenant de la Marne du Furcil parait appartenir a 
Natica Pelea d'Orb. II est caracterise, comme l'individu figure par d'Orbigny, par ses 
grandes dimensions, par le volume relativement grand qu'occupe le dernier tour et 
par la forme relativement allongee de la spire. La coquille dans son ensemble est 
un peu plus haute que large, les tours de spire sont peu convexes, le dernier tour 
forme la plus grande partie de la coquille et l'ouverture est oblique ; l'ombilic est 
ferme. 

Marne : Furcil. — Coll. Scliardt. 



Ciiemmtzia Moim-Nsis, d'Orbigny. 

1850. Chemnilzia niortensis, d'Orbigny, Tm\ Juras., v. 11, p. 48, pi. CCXL1I, fig. 1, 2. 

» Aspasia, » » » » p 49, » fig. 4. 

1869. Melania niortensis, Tcrquem et Jurdy, Bath, de la Moselle, p. 47. 

Pseudomclania niortensis, Cossmami, Faunc du Bath, frjiny., p. 172, pi. IX, fig. (i, 7. 

La coquille est tres allongee, formant un angle de spire de 17-18°. Les tours 
nombreux ne forment pas de gradins et sont a peine convexes. La ligne de suture 
est tres peu"profonde. Les moules different tres nettenient des ecliantillons pourvus 
de leur test par la forme plus convexe des tours qui laissent constamment un inter- 
valle de plus d'un millimetre de largeur. 

Ch. Niortensis est representee a Baulmes dans la Marne par de nombreux 
moules internes, sur lesquels la coquille est parfois en partie eonservee. A Furcil 
Fespece parait etre plus rare ; je n'en connais pour ma part qu'un seul individu tres 
imparfait. 

Marne : Baulmes (couche a Gasteropodes), Furcil. — Coll. Scliardt. 
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Neritopsis hajociensis, d'Orbigny. 



1850. Neritopsis hajociensis, d'Orbigny, Terr. Juras., v. II, p. 223, pi. CCC, fig. 8-10. 
1850. » Baujeriana. » . » » p. 224, pi. CCC, fig. 12, 13 

1868. » hajociensis, Laubo, Gaserop. juras*., v. Bnliii, p. C>, pi. I. fig. 9. 

1885. » » Cosismanri, Fauno du Bath, fniiif., p. 161. 



III. LAMELLIBRANCHES 



TmiAciA oolitiiica, Terquem el Jourdy. 

(PI. u, fig. to.) 
1869. Terquem ct Jourdy, Bathonien de la Moselle, p. 86, pi. VIII, fig. 11-12. 

La coquille est subtrigone avec un bord inferieur pen arque, un bord anterieur et 
un bord posterieur arrondis et une region cardinale anguleuse. La longueur est egale 
a a peu pres une fois et demie la hauteur qui est presque le double de l'epaisseur. 
Les deux valves sont inegales, la valve gauche etant plus bombee et pourvue d'un 
crochet plus eleve que ladroite. Les crochets sont presque medians, ils sont saillants 
ct un peu incurves du cote anterieur; en avant et en arriere le bord cardinal 
s'abaisse rapidement. La coquille, comnie les moules, est ornee de replis serres et 
fins. En arriere des crochets une carene arrondie delimite un corselet etroit et 
asymetrique. 

Je dispose de trois moules internes de cette espece, provenant deux du Calcaire 
roux et unde la Manie du Furcil. L'insuffisance de materiel m'enipeche de resoudre 
la question quant a l'identite de cette espece et celle de Thr. lata, (Goldf.) decrite 
par Greppin parmi les fossiles du bajocien balois. 

Calcaire roux et Marne: Furcil. — Coll. Musee de Neuchatel, Academic de 
Neuchatel. 
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Gresslya abducta, Phillips sp. 



1829. Unto abductus, Phillips, Geology of Yorksh., pi. XI, fig. 42. 

» » peregrina, » » » » pi. VII, fig. 12. 

1833. » » Zieten, Vcrst. Wiirtemb., p. 81, pi. LVI, fig. 3. 

1838. Lutraria gregaria, Roemcr, Ool. Gel)., pi. VIII, fig. 11. 
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Plburomya Jurassi, Brongniart, sp. 

Lutraria Jurassi, Al. Bronguiart, Ann. dcs Mines, VI. p. 554, pi. VII, fig. 4. 

1839. » .» GoIdfiiRs. Petrel. Germ., p. 254, pi. CLII, fig. 7. 

1842. Myopsis » Agassiz, Myes, p. 255, pi, XXX, fig. 3-10. 

1850. » » Bronn, Lethsea geogn., pi. XXXI, fig. 9 ;i, h, c. 

1858. Myacites » Quenwtedt, Jura, p. 451, pi. LXII. fig. 1. 

1869. Pleuromya » Tcrqiiem et Jonrdy, Bathon. de la Moselle, p. 81, pi. VII, fig 5-9. 

1899. » » Greppin, Bajoo. sup. de Bale, p. 59. 

La coquille de cctte espece est mince, ornee de stries d'accroissement nombreuses 
et fines qui sont souvcnt visibles aussi sur les inoules et qui sont croisees par des 
stries radiaires tres fines qu'on ne voit que sur le test. La forme de la coquille est 
transverse et presente sa plus grande epaisseur sous les crochets ; elle est nn peu plus 
haute qu'epaisse et sa hauteur est egale a 0,4 - — 0,6 do sa longueur. Les crochets 
setrouvent vers le tiers anterieur do la coquille ; ils sont de taille moyenne et le cro- 
chet droit parait quelquefois plus eleve que le gauche. Le cote anterieur est court, 
epais et se termine en avant par un rostrc arroudi. En arriere la coquille se retrecit 
progressivement du cote du bord posterieur qui est tranchant ou tres peu baillant. 
Le bord cardinal forme nn angle de pros de 120°. Les 2 valves offrent une depression, 
qui, partant de la region du crochet, se dirige presque verticalement, en s'evasant, 
vers le bord infericur, lcqucl est ainsi echancre: inais tandis que cette depression et 
I'cehancrure qui lui correspond sont tres marquees chcz certains individus, elles 
sont a peine visibles sur d'autres qui possedent par suite un bord inferieur regulie- 
rement arque. 

Jc possede une soixantaine d'individus de cette espece, provenant soit du Furcil 
soit de la Platiere. La plupart sont des moules. La majorite d'entre eux presentent 
des dimensions moins grandes que celles qu'Agassiz avait indiquees, les plus gros 
n'ayant que 55 nnn de longueur. II est possible qu'une partie des echantillons que j'ai 
entrc les mains soient justement ceux auxquels Agassiz fait allusion a la page 256 
de son ouvrage. 

PI. Jurassi se distingue de V espece voisinc PI. tenuidria, Ag. par sa coquille 
plus grande, par la depression verticalc au-dessous de crochets plus marques et 
surtout par un bord anterieur non tronque, mais fortevnent rostre et par ses crochets 
places plus en avant. 
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Calcaire roux et Marne : Kurcil et Platiere. — Coll. Sehardt, Academic et Musee 
de Neuchatel, Dubois, ma collection. 



HOMOMYA GIBBOSA, Sowei'l)} S|). 

1813. Mactra gibbosa, Sowcrhy, Min. Conch., pi. XLH. 



FOSSILES BU DOGGER 33 

gibbosa, lcs fig. 4 et 5 paraissent Lien appartenir a cettc espece, contrairement a 
1' opinion do Morris et Lycett, tandis que les figures 1, 2 et 3 representent des 
echantillons de Horn. Vezelayi. Horn, gibbosa differe de Horn. Vezdmji par sa forme 
plus globuleuse, notamment par sa partie posterieurc beaucoup moins comprimec ct 
moins allongee, par ses crochets plus larges. plus massifs, enfin par son baillement 
posterieur plus fort et plus oblique. 

Horn, gibbosa est voisino aussi de Horn, obtusa, Ag., espece qui est rare, plus 
petite, plus renflee, a bord cardinal droit et ornee de stries concentriques fines et 
nombreuses. 

Marnc, : Furcil. — Coll. Academie ct Musee de Ncuchatel, Dubois, ma collection. 



IIomomya Vezelayi, Lajoie. 

1839. Pholadomya Vezelayi, Lajoic, Bull. Hoc. geol. do Franco, l 1 ' aerie, t, XJ, p, 74, 
1843. Mya » d'Arehiac, Gcol. do l'Aisnc, p. 242 (370), p. XXIV, fig. 4. 

1853. Myaciies » Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll.. II, p. Ill, pi. XI, fig. 5. 

18G9. IIomomya » Torquera ot Jourdy, Bath, do la Moselle, p. 75. 

1888. » » Schlippe, Bath, im Oberrhein. Tioflando, p. 173. 

La coquille est tres inequilaterale et tres allongee, courte et arrondie en avant 
et comprimec en arriere. La longueur est double de la hauteur qui est egale a 
l'e'paisseur. Les crochets sont pctits et places tres en avant; ils sont pen enroules 
et contigus. La lunule est petite et profonde ; le corselet est profond et allonge. Le 
bord cardinal est parallele au bord inferieur et la coquille se termine en arriere 
par un baillement peu incline, long et etroit. Les stries d'accroissement concen- 
triques suivent parallelement la courbe du bord inferieur. 

IIomomya Vezelayi est voisine deHom. gibbosa, mais s'en distingue par sa forme 
plus allongee, moins renflee, par son bord cardinal un peu plus eleve dans sa partie 
posterieure, par son baillement moins oblique, moins fort, par ses crochets moins 
renfles ct par la forme comprimec de la partie posterieure de la coquille, dont lcs 
bords s'ecartent legerement autour du baillement. 

Je dispose de trois moules internes de cette espeCe provenant du Calcaire roux 
du Furcil; leurs dimensions sont : longueur 10,2'"', hauteur et epaisseur 5,l cm . 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Musee et Academie de Neuchatel. 

MEM. SOU. l'AL.li<JNT. .SUISSE, VOL. XXXi. O 
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GONIOMYA SCALPHUM, Agassiz. 

1842. Goniomya scalprum, Agassiz, Myen, p. 11. pi. ['', fig. 10-12. 

La coquille est eylindriqiie, tres iiiequilaterale. Les crochets sont peu prononces 
et places tres en avant. La cote anterieurc est tres courte et s'abaissc rapidcment; 
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GoMOMYA LITTERATA, SoWCl'by S[). 

1S12. Mya litterata, Sowerby, Min. Conch., pi. CCXXIV, fig. 1. 

1842. Goniomya litterata, Agassiz, Myes, p. 18, ])1. I |J , fig. 13-10. 

» Lusianasm » Goldfuss. Petref. Germ., pi. CLIV, fig, 8. 

1853 Goniomya » Morris ct Lycett, Gr. Ool. Moll., II. p. 119, pi. XI, fig. 3. 

» Goniomya angulifera, Sow., Goldf. ct Fred. Kcem. 

La coquille est allongee, aplatie avec les crochets places entre le milieu et le 
tiers anterieur du bord cardinal ; ils sont de taille nioyenne et se touchent presque. 
Les cotes anterieures sont au nombre de 15-1(>, pouvant aller jnsqu'a 20, tran- 
chantes, espacees et visibles jusqu'au bord antero-inferieur. Les cotes posterieures 
sont plus nombreuses, plus massives, obtuses, moins espacees et tendent a dispa- 
raitre vers le bord infero-posterieur ; elles sont plus obliques, plus arquees que les 
cotes anterieures et torment avec celles-ci un angle aigu, plus ou moins oblique en 
arriere. La partie anterieure de la coquille, jnsqu'a Tangle des cotes est couverte 
de fines stries rayonnantes, allant des crochets jusqu'au bord inferieur, ou elles sont 
espacees d'environ un millimetre; elles n'existent pas sur la partie posterieure de 
la coquille. Mais ici, par contre, outre les replis d'accroissement concentriques, qui 
couvrent toute la coquille, il y a de tines stries concentriques serrees qui sont visibles 
surtout sur l'extremite posterieure non ornee de cotes. Le bord cardinal est plus 
oblique en avant qu'en arriere des crochets, ou il est presque parallele au bord inte- 
rieur chez certains individus. La lunule et le corselet sont allonges, etroits et deli- 
mites par des carenes bien nettes sur les individus bien conserves. En outre, deux 
carenes pen marquees se diligent des crochets vers le bord infero-posterieur. La 
coquille bailie faiblement en avant et beaucoup plus largement en arriere ; son bord 
inferieur est presque droit dans sa partie mediane et sa hauteur est egale a la nioitie 
de sa largeur (45 mm ). 

J'ai entre les mains une vingtaine de nioules de G. litterata, dont quelques-uns 
tres bien conserves et qui proviennent tons de la Marne du Furcil. 

Je n'ai pas pu me rendre compte si G. niargit/ata, Ag., est la nieine espece que 
G. litterata ; en tous cas mes echantillons sont plus inequilateraux que G. maryi- 
nata, Ag. 

11 y a une grande confusion dans la bibliographic des especes de Goniomya; 
Agassiz ne donne pas la description, ni le dessin de G. angulifera, Sow., qui semble 
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etre tres voisine, sinon identique a G. Utteruta. a en juger d'apres les dessins de 
Sowerby, de Goldfuss et do Ford. Homier. G. Utterata, Sow., ressemble plus a G. mar- 
ginata, Ag., (PI. I, fig. 12-14) qu'a G. Uttarata, de cet auteur. G, V-scripta, Sow., 
parait etre mieux definie chez les auteurs, quoique la figure de Morris et Lycett lie 
corresponde pas a celles de Sowerby (PI. OCXX1V, fig. 5) et d'Agassiz, G. litterata, 
Sow., se distingue de G. V-saripta, Sow., par sa forme plus allongee, moms elevee, 
par ses crochets moins saillants, par ses cotes moins espacees et moins fortes, par 
son bord cardinal moins oblique des deux cotes des crochets et par sa coquille 
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Les differences entre cette espece et G. Utterata, Sow., sont indiquees plus haut. 
Marne : Furcil. — Coll. Academie de Neuchatcl. 



Pholadomya Murchisom, Sowerby. 



1827. Pholadomya Murchisoni, Sowerby, Min. Conch., pi. DXLV. 
1833. » » Zietcn, Wiirtemb., p. 87, pi. LXV, fig. fi. 

1835. » » Phillips, Geol. of. Yorsh., pi. VII, tig. <>. 

1836. » » Roemer, Ool., Geb. p. 128, pi. XV, fig. 7. 
1840. » » Goldfuss, Petref., Germ., p. 265, pi. CLV, fig. 2. 
1842. » » Agassiz, Myes, p. 79. pi. IV, fig. 5-7. 

1842. » texta, Ag. p. 81, pi. IV", fig. 7-9. Phol. Hcraulti, Ag. p. 140, Phol. triquerta, 

Ag. p. 75. pi. VIS Phol. media, Ag. p. 72, pi. V", fig. 7-13, Phol. decus- 
sata, pi. IV 1 , fig. 7-9 (noil pi. IV. 10-11). 

1850. » Murchisoni, Bronn, Lothea geogn. p. 277, pi. XX, fig. 19. 

1853. » » Chapuis et Dcwalquc, Luxembourg, p. 122, pi. XVII, fig. 4. 

1853. » Heraulti, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 124, pi. XV, fig. 4, pi. XII, fig. 1. 

1858. » Murchisoni, Qncnstedt, Jura, p. 453, pi. LXII, fig. 5. 

1869. » » Terquem et Jourdy, Bath, do la Moselle, p. 72, pi. V, fig. 1-6. 
1874. » » Ma>scb, Pholad. p. 44, pi. XVII, fig. 6-9, pi. XVIII, fig. 1-3, pi. XIX. 

1870. ■» » Ford. Rcemer, Gcol. v. Oberschlesien, p. 214, pi. XVITI, fig. 7. 
1883. » texta, (Ag.) de Loriol et Schardt. Couches a. Mytilus, p. 31, pi. I, fig. 12, pi. II. 
1888. » Murchisoni, Schlippc, Bath, im Oberrhcin. Tieflande, p. 21, etc. 

1899. » » Greppin, Raj. sup. de Bale, p. 66. 

1900. » Heraulti, (Ag.) M. Cosmann, sec. note sur les Moll, du Bath, dc S'-Gaultier (Indre). 

t. XXVIII, B.S.G.F. p. 198. 



Pholadomya Murchisoni est une espece bien comiue et decrite par plusieurs 
auteurs, notamment Agassiz, Chapuis et Dewalque, Terquem et Jourdy et Maesch. 
Elle est reconnaissable surtout par sa forme generate un peu courte et tronquee en 
avant et par ses cotes tuberculees, dont la troisieme est plus forte et plus trancliante. 
Ses variations sont sans nonibre et ont etc decrites sous des noms differents. Ainsi 
Mcesch reunit a Ph. Murchisoni, quatre d'autres especes d' Agassiz. Les limites avec 
les especes voisines sont peu nettes et il y a toujours quelques echantillons dont la 
place specifique est difficile, memc impossible a determiner. 

Ph. Murchisoni est tres voisine de Ph. deltoidea, Sow., dont elle se distingue par 
sa forme moins globuleuse, par sa partie anterieure plus tronquee, par ses cotes tu- 
berculees et plus tranchantes, surtout chez les jeunes individus, et par ses stries 
d'accroissement moins prononcees. La troisieme cote chez Ph. deltoidea semble etre 
relativement plus forte que chezi%. Murchisoni et delimite une partie anterieure ou 
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se trouvent encore deux cotes plus faibles et presque verticales. Mais en realite les 
differences entre Ph. ddto'ulea et Ph. Murchimni n'ont rien d'absolu et entre ces 
deux especes il parait y avoir une transition tout a fait graduelle. L'importance re- 
lative des cotes et des stries d'accroissement varie avec l'age et le renflement de la 
coquille differe d'un individu a l'autre. Parmi les fossiles du Furcil il existe trois 
gros echantillons qui se rapprochent de Ph. Murchisoni par l'ornementation de la 
coquille dans la region voisine des crochets et qui me paraissent appartenir a une 
grande variete de cette espece. D'autre part ses fossiles et surtout 1'iui d' entre eux 
rannnllPTit, nrpxmip pvaftprnpnt pprfjiinps fiVitrps dnutipps nar Mfpsfli nnnr Vh r1c./.~ 
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Pholadomya deltoidea, Sowerby sp. 

1818. Cardita deltoidea, Sowerby, Min. Conch., pi. CXCVII, tig. 4. 

1840. Pholadomya » Agassiz. Mycs, p. 42 ct 139. 

1853. Pholadomya noli f aria, Morris et Lycctt. Gr. Ool. Moll., II, p. 124, pi. XI, fig. 1, pi. XII, fig. 2. 

1863. Pholadomya ? Phillips/, Morris in Lycctt, Suppl. Gr. Ool. Moll., p. 85 pi. XLII, fig. 2. 

1863. » deltoidea, Lycctt, Suppl. Gr. Ool. Moll., p. 86, pi. XLII, fig. 4. 

1874. » » Mcesch, p. 39, pi. XII. fig. 2, 3, pi. XIII, fig. 1, 2. pi. XV, fig. 1-4. 

Je considere comme voisins de Ph. deltoidea plutot que de Ph. MurcMsoni trois 
individus incomplets ay ant conserve leur test et qui proviennent du Calcaire roux 
de Bauhnes. lis out 0-7 cotes fortes, non tuberculees, qui s'ecartent peu vers le 
bas; leurs fortes stries concentriques soirees etla forme elevee de leur coquille sorit 
precisement les caractercs qui ont ete indiques par Lycett ct par Mu>sch comme 
les plus typiques pour Ph. deltoidea. 

Calcaire roux : Baulmes. — Coll. Schardt. 



Pholadomya Buccardfum, Agassiz 

1852. Pholadomya Buccardimn, Agassiz, Myes, p. 77, pi. V, fig. 3-7. (pl.V a fig. 8?). 

1853. » » Chapuis et Dowalque. Luxembourg, p. 124, pi. XVIII, fig. 1, 

1853. » media » » » p. 121. pi. XVII, fig. 3 (non Ag.) 

1874. » Buccardium. Mcescli, PJioladomyen, p. 37, pi. XI. fig. 4, pi. XII, fig. 1, pi. XIII, 

fig. 3-8, pi. XIV, fig. 1, 2. 

La coquille est rhomboidale et tres inequilaterale; large et tronquee en avant, 
elle est allongee et retrecie en am'ere; 5-7 cotes partent du sommet des crochets 
ou un peu au-dessous; la premiere, tres peu marquee, se place sur le cote ante- 
rieur, la seconde qui separe le cote antorieiir des fiancs predomine en general for- 
teinent et descend verticalement vers le bord iuferieur. A partir de la, les 4 ou 5 
cotes suivantes s'attenucnt progressivement ct deviennent de phis en plus obliques. 
La coquille est ornee encore de stries concentriques d'accroissement, tantot fortes et 
espacees, tantot fines et sorrees, suivantles individus. Ces stries sontvisibles surtout 
sur la partie posterieure, non cotelee de la coquille, mais se marquent quelquefois 
aussi dans les intervalles, entre les cotes et sur celles-ei, donnant lieu ade petitstu- 
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bercules obtus. Les crochets sont assez gros. arrondis, surplombant et contigus. 
La lunule est tres petite et tres profonde. le corselet est profond, peu net et 
echancre par le baillcment posterieur qui des crochets va jusqu'au bord infericur. 
Celui-ci estferme et rendu sinueux par les cotes qui y aboutissent; mais du cote 
anterieur la coquille est baillantc a partir de la cote predominante jusque sous les 
crochets. La hauteur est egalc aux r, /, ; de la longueur et Fepaisseur represente en- 
viron les r '/d de la hauteur. 

Je dispose de 5 modes de Ph. Buccardium, provenant tous du Calcaire roux — 
trois de la Platiere, un du Furcil et un de Baulmes. Les individus de la Platiere ont 
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un peu plus en avant: ils sont de taille moyenne, incurves en dedans et parfois con- 
tigus. L'area est longue, etroite etlimitee par deux carenes plus oumoins saillantes. 
II y a 7-12 cotes droites, peu marquees, quelquefois difficiles a voir, surtout en 
arriere, les premieres sont verticales, les autres sont obliques, toutes vont jusqu'au 
bord inferieur qu'elles rendent sinueux. Ces cotes couvrent toute la surface des 
flancs de la coquille, sauf les extremites. Les stries concentriques sont plus ou 
moins fortes, suivant les individus. Le bord inferieur est sensiblement parallele au 
bord cardinal, surtout chez les formes plus allpngees ; il n'est ferme que sur le tiers 
de sa longueur dans sa partie moyenne ; les baillements anterieur et posterieur, qui 
commencent pres des crochets, se prolongent tous les deux fort loin dans la region 
inferieure. Ces baillements restent tres etroits sur toute lenr longueur. 

J'ai entre les mains une dizaine de moules de cette espece qui proviennent du 
Calcaire roux de la Platiere et du Furcil, ainsi que de la Marne de cette derniere 
localite ; ils se rapprochent etroitement de ceux qui out ete figures par Moesch. 

Ph. ovulum varie quant aux proportions de l'epaisseur a la longueur et il est fa- 
cile de distinguer a ce point de vue deux varietes : Tune est allongee et presente les 
dimensions suivantes : longueur 49 mm , hauteur 32 llim , epaisseur 24 m,n ; l'autre est 
courte, plus renflee etplus elevee (fig. 5, PI. XX Mcosch; fig. 18, PI. XXXV Lycett). 
La premiere variete ne fait probableinent qu'un avec Ph. fahacea, Ag. comme 
l'indique M. Greppin dans sa synonymie; la seconde se rapproche de Ph. socialis 
par sa forme generale mais en differe par la presence de deux carenes saillantes 
qui delimitent l'area et par ses cotes plus prononcees. I)u reste au FurciHa forme 
allongee et plate est localisee dans le Calcaire roux. tandis que le type renfle ne se 
trouve que dans la Marne au-dessus. 

Ph. ovulum ne peut etre confondue qu'avec Ph. canaliculata, Ag. qui se trouve 
dans le Jurassique superieur et qui s'en distingue pourtant par ses crochets plus 
renfles, places./moins en avant et par sa forme plus comprimee. Mais il faut avouer 
que la ressemblance de ces deux especes est frappante, d'autant plus que Ph. cana- 
liculata forme aussi des varietes courtes et renflees comme l'a demontre Mcosch 
(PI. XXIV, fig. 3). 

Ph. ovulum ressemble encore a Ph. angustata, Ag. ; mais cette derniere a des 
crochets places beaucoup plus en avant et son bord anterieur est fortement 
reduit, tandis que la partie posterieure de la coquille est rostree et plus com- 
primee. 

Calcaire roux : Platiere, Furcil. Marne : Furcil. — Coll. Schardt. Academie de 
Neuchatel, Dubois, ma collection. 

MliM. SOC. PALKONT. SUIKSK, VOL. XXXI. 6 
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PlIOLADOMYA ANGUSTATA, Sower!)} Sp. 

(PI. II, f,.g. 11.) 

1817. Pholadomya angustata, Sowerby, Min. Conch., pi. CCCXXVII. 
1858. » avalis, Qucnstedt, Jura, p. 452, pi. LXII, tig. 6. 

18G7. » angustata, Laulic, Bivalv. v. Balin, p. 51, pi. V, fig. 3. 

1875. » » Moesch, Pholadomyen, p. 33. pi. X, fig. 2-4. 

1899. » i> Greppin. Baj. sup. de Bale, p. 69, (non Ph. siliqua, Ag 

Non Ph. angustata. Aeassiz, non Goldfans. 
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la hauteur et le triple de l'epaisseur. Les crochets se trouvent entre le tiers et le mi- 
lieu du hord cardinal ; ils sont assez forts, mais pen saillants, recourbes par dessus 
la region cardinale et un peu incurves en arriere. En arriere des crochets se de- 
veloppe une area assez, profoncle, etroite, allongee et limitee par deux carenes tran- 
chantes, qui se retrecit progressivement vers la partie postdrieure. Le bord supe- 
rieur de la coquille s'abaissc faiblemeut vers l'arriere. Kn avant des crochets la co- 
quille s'abaisse par une courbe reguliere, le bord anterieur est arrondi et passe 
ainsi au bord inferieur, qui est faiblemeut arque. La coquille est peu baillante en 
arriere ou sa hauteur est considerablement diminuee par le rapprochement des 
bords inferieurs et posterieurs. En dehors de quelques stries d'accroisscment, au- 
cune ornementation n'est visible sur les moules. 

Arcomya cornuta se distingue facilement de la plupart des Arcomya par sa forme 
aplatie lateralement et allongee et par l'absence de carene laterale nette. Arc. 
spatulata, F. et J. qui en est relativement voisine en differe par l'abaissement beau- 
coup moins marque de son bord cardinal en arriere des crochets. Arc. cornuta res- 
semble encore a Myacites calceiformis (Phill.) de Morris et Lycett. 

Ccdcaire roux et Marne : Furcil. — Coll. Academic de Neuchatel, Schardt. 



Arcomya, ind. 

(PI. II. fig. 7 et 8). 

Je possede un moule interne d'une Arcomya qui par sa forme ressemble a Arc. 
cornuta, Terq. et Jourdy. ; elle a la nieine disposition des crochets, le menie bord 
anterieur et les crochets renflcs vers le milieu et marques de replis concen- 
triques. 

Cet echantillon differe par contre des Arc. cornuta typiques par sa partie poste- 
rieure plus allongee et surtout plus retrecie dorso-ventralement, qui se releve lege- 
rement a son extremite en une sorte de rostre dont les bords sout evases. II est 
possible que cette forme represent e une espece nouvellc, mais, comme elle ne m'est 
connue que par un seul individu et qu'elle se rapproche par la plupart de ses carac- 
teres ft Arc. cornuta, je prefere la considerer comme une variete de cette espece. 

Dimensions longueur : 75 mm , hauteur 37 m " 1 , epaisseur 25 ram . 

Marne : Furcil. — Coll. Schardt. 
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Arcomya (Quexstedtia) Lateralis, Agassiz. 



1842-45. Agassiz, Myes, p. 175, pi. IX a , tig. 13-15. 



Le caractere le plus ty pique d' Arcomya lateralis reside dans le developpemeut 
de la partie posterieure qui est tres epaisse et tres baillante et qui porte a sa partie 
sunerieure une area tres laroe. Celle-ri est delimits na.r les deux carenes laterales 
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s'abaisse assez rapidement vers le bord anterieur qui est tronque par une ligne 
presque droite et peu baillante. Le bord inferieur est peu arque. 

Parmi les fossiles de la Marne du Furcil que je possede, il est un echantillon qui 
presente les dimensions indiquees par Terquem et Jourdy pour Arc. inflata et Arc. 
Clapensis mais qui se rapproche davantage de la premiere par ses crochets forts et 
renfles, par sa carene laterale obtuse et par la forme peu elevee de son area poste- 
rieure. Du reste il parait probable que les especes creees par Terquem et Jourdy 
sont des formes tres voisines et il serait possible qu'en etudiant un materiel plus 
abondant, on soit amene a les reunir. 

Marne : Furcil. — ■ Coll. Academie de Neuchatel. 



Arcomya (Quenstedtia) ensjs, Agassiz. 

1842. Arcomya ensis, Agassiz, Myes, p. 171, pi. IX a , fig. 4-6. 
1899. Quenstedtia » Greppin, Baj. sup. de Bale, p 72. 

C'est avec reserve que je determine comnie Arcomya ensis 3 monies internes qui 
proviennent du Calcaire roux du Furcil. Ces ecliantillons ressemblent par leur forme 
generale comprimee a Arc. sinistra, Ag., mais ils s'en distinguent par leur coquille 
plus transverse, plus inequilaterale, plus rentlee ; leur partie anterieure est plus 
arrondie et plus elevee, tandis que la partie posterieure se retrecit graduellement 
et devient effilee par l'abaissemeiit graduel du bord cardinal. Les crochets sont plus 
forts, places plus en avant et se continuent par de longues carenes posterieures 
faibles. La hauteur de la coquille est egale a la moitie de sa longueur ; Tepaisseur 
represente les -/ 5 de la longueur. 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Musee de Neuchatel. 



Arcomya (Quenstedtia) sinistra, Agassiz. 

1842. Arcomya sinistra, Agassiz, Mycs, p. l"/0. pi. IX, fig. 1-3; pi. IX, fig. 10-13. 
1858. » » Quenstedt, Jura, p. 451, pi. LXII, fig. 2. 

1863. Myacites » Lycett, Gr. Ool. Moll. Suppl., p. 82, pi. XXXV, fig. 17, 17". 

1899. Quenstedtia • Greppin, Baj. sup. de Uale, p. 71. 

Cette espece se recommit par sa coquille tres transverse, aplatie et a peine bail- 
lante en arriere. Les crochets se trouvent entre le tiers anterieur etle milieu dubord 
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cardinal ; ils sont petits et peu saillants, recourbes en dedans et ne se touchent pas 
tout en etant tres rapproches. Une carene arrondie part de ces crochets et se dirige 
vers le bordinfero-posterieur, en s'attenuant progressivement. Le cote anterieur est 
comprime, arrondi; le cote posterieur est plus large avecun bord posterieur tronque, 
souvent recourbe' un peu a droite ou, plus rarement a gauche. Les bords cardinal et 
inferieur sont presque droits. La hauteur de la coquille est egale a la moitie de la 
longueur et l'epaisseur ne represente que la moitie de la hauteur. 

J'ai entre les mains 9 moules de cette espece provenant du Calcaire roux du 
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rieur. Ces stries sont paralleles au bord inferieur sur leur plus grande longueur 
puis, arrivees au bord du corselet elles se couchent brusquement et se relevent vers 
le bord superieur de facon a former un angle de 40° a 60°. Du reste sur le corselet 
elles tendent a s'attenuer et peuvent meme disparaitre completement sur les gros 
individus. Sur les flancs les stries marquent generalement une faible ondulation qui 
est en relation avec une legere echancrure du bord inferieur et avec une depression 
s'etendant des les crochets vers le tiers anterieur du bord inferieur. En outre de ces 
stries concentriques, les gros individus sont ornes de fines cotes rayonnantes, peu nom- 
breuses qui partent du sommet des crochets et vont jusqu'au bord infero-post6rieur 
et ne sont bien visibles que sur la partie posterieure de la coquille. Les dimensions 
les plus frequentes chez cette espece sont: longueur 70-80 mm , epaisseur 50-55 mm , 
hauteur a peu pres egale a l'epaisseur. Les jeunes sont quelquefois plus renfles, 
generalement moins longs et toujours plus hauts. Chez eux les stries radiaires sont 
invisibles. 

Je dispose d'une dizaine de moules internes de Ceromy a plicata adultes, bien con- 
serves qui proviennent de la Marne du Furcil, et d'un certain nombre d'echantillons 
plus jeunes qui sont pour la plupart dans un etat de conservation defectueux. Deux 
representants de la meme espece proviennent du Calcaire roux sousjacent. Les 
echantillons de Cer. plicata du Furcil different de celui qui a ete figure par Morris 
et Lycett par la forme des stries concentriques qui dessinent sur les flancs une 
simple sinuosite et non un coude brusque et par le baillement bien moins prononce 
de la coquille en arriere. 

Cer. plicata, Ag. est voisine de Cer. excentrica, Ag. du Malm, mais elle en 
differe par sa coquille plus renflee, par son bord posterieur plus eleve et decrivant 
une courbe plus forte ; en outre les stries concentriques en se relevant sur le bord 
du corselet forment un angle aigu en forme de V et non une courbe ellyptique. II y 
a une grande analogic entre Cer. excentrica et Cer. plicata quant aux changements 
successifs de la forme generale de la coquille et de son ornementation. II serait fort 
possible que la forme figuree par Morris et Lycett comme Cer. concentrica, Sow. 
ne representat que le jeune age de Cer. plicata. Nous aurions ainsi dans le Batho- 
nien un type jeune (Cer. concentrica) et un type adulte (Cer. plicata) de la meme 
espece comme il existe dans le Portlandien un type jeune et un type adulte qu'Agassiz 
a reunis sous le nom unique de Cer. excentrica. Mais le materiel incomplet dont je 
dispose ne me permet pas d'emettre une opinion formelle. 

Calcaire roux et Marne : Furcil. — Coll. Academie et Musee de Neuchatel, 
Dubois, Schardt, Musee de Geneve, ma collection. 
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An a tin a undulata, Sower by. 

1829. Sanguinolaria undulata, Sowerby, pi. DXLV1II, fig. 1, 2. 

1829. » >» Phillips, Geol. of Yorksh., pi. V, fig. 1. 

1845. Ceromya » Agassiz, Myes, p. 145. 

1845. » pinguis, Agassiz, Myes, p. 145, pi. XI, fig. 19-21; pi. XI", fig. 17-18. 

1853. Anatina undulata, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 118. pi. XI, fig. 

1858. » » Quenstedt, Jura, p. 508, pi. LXVIII, fig. 9. 

1867. » » Laube, Bivalv. v. Balin, p. 40. 

1888. » » Schlippe, Bath, im Oberrhein-Tiefl., p. 179. 
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concentriques serrees, qui sont croisees a angle droit par des stries rayonnantes 
aussi fines qu'elles ; en outre sur la partie anterieure de la coquille, entre le bord et 
la carene des crochets, se marquent quelques (8) stries rayonnantes, assez fortes, 
granuleuscs, qui s'espacent et s'accentuent en se rapprochant du bord. Les cro- 
chets sont grands, places en avant. Le bord cardinal est droit. 

Cucullaa concinna a ete exactement tigurec par Morris et Lycett et M. Greppin 
en a donne recemment une description complete. Cette espece est facile a recon- 
naitre par sa forme relativement elevee, par ses crochets massifs et par les cotes 
renforcees qui ornent la partie voisine du bord anterieur. 

Je n'en possede qu'un seul echantillon. du reste mal conserve, qui provient de la 
Marne du Furcil ; il possede les dimensions suivantes : longueur 24 min , epaisseur 
10 mm , hauteur lG ram . 

Marne : Furcil. — Coll. Aug. Dubois. Ma collection. 



Macro-don (Cuculbea) elongatum. Sowerby. 

1824. Cucullxa elonrjata. Soworby, Min. Conch., pi. CDXLVIL fig. 1. 

1829. » » Phillips. Geo!, of Yorksh., pi. XI, tig. I'd. 

1840. Area elongata, Goldfuss, Petrol. Germ., pi. CXXIIf. fig. !). 

1869. Macrodon elongatum, Bnums, Mittlere Juriuim iionlwostl. Deutschl., p. 25G. 

1899. » >- Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 100. 

J'attribue, avec reserve, a Macrodon elongatum (Sow.), 3 monies internes prove- 
nant de la Marne du Furcil. Ces echantillons out une forme ties allongee et une 
epaisseur a peu pres egale a la hauteur. Les crochets sont places tres en avant, 
grace a l'allongement de la partie posterieure qui se retrecit progressivement dans 
le sens de la largeur, inais qui se dilate dans le sens dorso- ventral. La region an- 
terieure est tres courte et peu elevee, elle s'arrondit regulierement, L'ornementa- 
tion n'est visible nulle part sur ces fossiles, qui presentent, par contre, nettenient 
sur la region cardinale les empreintes de 3 dents posterieures. 

M. Greppin a donne dans sa Monographic paleontologique de l'oolithe inferieure 
une bonne description de Macrodon elongatum. 

Marne : Furcil. — Coll. Schardt. 
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Mactromya trqualis, Agassiz. 



1845. Agassiz, Myes, p. 19G, pi. IX" 1 , fig. 5-8. 



J'attribue a cette espece deux moules internes, provenant de la Marne de Baulmes. 
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Opis similis, Sowerby. 

1819. Cardita similis, Sowerby, Min. Conch., pi. CXXXTI, fig. 3. 

1837. Cardita similis, Goldfuss, Petref. Germ., pi. CXXXIII, tig. 8. 

1853. Opis similis, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll. IT, p. 81, pi. VI, fig. 4. 

1858. » » Quenstedt, Jura, p. 415, pi. LXI, tig. 6-7. 

1867. » » Laube, Bivalv. v. Balin, p. 35, pi. IV, fig. 4. 

1899. » >» Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 81, pi. VIII, tig. 6-7. 

Cette espece a ete bien decritc dernierement par M. Greppin et n'est representee 
dans mes materiaux que par un eehantillon de petite taille, trouve dans le Calcaire 
a Gasteropodes de Baulmes ; il a conserve une partie de sa coquille. 

Opis similis se recoimait facilement par ses petites dimensions, sa forme cordi- 
forme, par sa lunule assez large, par ses crochets aigus et enroules en arriere, par 
ses flancs regulierement convexes, par Tangle aigu que torment le bord cardinal 
et le bord inferieur entre cux et par ses cotes (environ 30) concentriques, bien 
marquees. 

Marne (couche a Gasteropodes) : Baulmes. — Coll. Schardt. 



Trigonia pullus, Sowerby. 

1826. Trigonia Pullus, Sowerby, Min. Conch., pi. DVITI. fig. 2, 3. 

1853. » costata var. pullus, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 58, pi. I, fig. 22. 

1858. » costata, Quenstedt, Jura, p. 502, pi. LXVTT, fig. 13. 

1877. » plullus, Lycett, Trigonise, p. 164, pi. XXXIV, fig. 7-9. 

1888. » » Greppin, Fossiles Gr. Ool. deBale, p. 107, pi. VII, fig. 1. 

J'ai entre les mains 3 echantillons et 2 empreintes qui paraissent appartenir 
a Trigonia pullus, espece qui a ete decrite en detail par Lycett et par M. Greppin. 
Ces fossiles proviennent de la Marne du Furcil et de Baulmes et ressemblent sur- 
tout aux figures de Lycett. Leurs dimensions sont: 22""" de longueur, 25 mm de lar- 
geur et 14 mm d'epaisseur. 

Cette petite espece ne peut etre confondue qu'avec les jeunes de Trig, costata 
Sow., qui semblent pourtant avoir des cotes plus serrees et une area plus large et 
plus fortement ornee. En outre la carene externe de l'area est beaucoup plus in- 
curvee chez Trig, pullus que chez Trig, costata. 

Marne : Furcil. Baulmes. — Coll. Schardt. Academie de Neuchatel. Dubois. 
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TrIGOM A COST ATA, SoWCl'bv 



1815. Trigonia costata, Sowcrby, Min. (Ouch., pi. LXXXV. 
1810. » » Agassi/, Trigones, pi. Ill, fig. 11. 

1840. » lineolata, » » pi. IV, fig. 1-5. 

1858. » costata, Quenstcdt, Jura, p. -1 1<>, pi. LX, fig. 1-5. 

1875. >. » Lycett, Trigonia', M7, pi. XXIX, fig. 5-10. 
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du Calcaire roux du Furcil et de la Platiere. Un echantillon possede la coquille et 
ressemble surtout a l'individu figure par Lycett. 

Isocardia tenera se distingue de T.soc. minima Sow., par sa lunule bien plus evi- 
dee et moins large et par sa taille plus grande. Isoc. n-'dida Morr. et Lye. differe 
nettement de Isoc. tenera par sa petite taille et sa forme beaueoup moins renflee 
et subtrigone. 

Calcaire roux: Furcil. Platiere. Marne: Furcil, Deneyriaz, — Coll. Acadeinie 
et Musee de Neucliatel. Seliardt. 



Isocardia bullata, Terquem et Jourdy. 

(in. II, fig. :>.) 
1869. Terquem et Jourdy, Bath, do la Moselle, p. 10(>, pi. XI, fig. 15-16. 

La coquille est renflee, peu inequilaterale, beaueoup plus haute que longue ; elle 
est ornee de stries coucentriques et de stries radiaires, tres serrees et fines sur les 
crochets; ces stries s'espacent et s'accentucnt vers le bord infer ieur. La phis grande 
epaisseur se trouve au milieu des fiancs sous les crochets. Ces derniers sont eleves 
et coinprimes antero-posterieurement ; ils s'onroulent en dedans et en avant. Leur 
partie posterieure est presque complctciiieiit occupeo par mi vasto corselet cordi- 
fornie, qui est du reste mal delimite par rapport aux fiancs des 2 valves. En avant 
des crochets se place une lunule tres petite. 

Des 2 echantillons du Furcil que je rapporte a cette espece, Tun provient de la 
Marne, l'autre du Calcaire roux. Le premier, qui est mieux conserve, se rapproche 
beaueoup de l'individu figure par Terquem et Jourdy, inais en differe par sa forme 
plus oblique provenant d'une diminution relative de la region antcro-inferieure de 
la coquille et par Tangle bien plus marque que torment entre eux les hords infe- 
rieurs et posterieurs. II v a la probahlement une simple variete de Pespece primi- 
tive. II faut reniarquer, a propos de la figure de Isoc. bullata donnee par Terquem 
et Jourdy, que ces auteurs y out indique des stries rayoimantes tres nettes, dont ils 
ne disent rien dans leur description. 

Dimensions de l'ecliantillon du Furcil: hauteur oo,f) mm , longueur 22,5"™, epais- 
seur 24'""'. 

Calcaire roux: Marne. Furcil. — Coll. Academic de Neucliatel. 
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Pinna ajipla, Sowerby. 

1812. Mytilus ainplus, Sowerby, Min. Conch., pi. VII. 

1840. Pinna ampla, Goldfuss, Petref. Germ., p. 165, pi. CXXIX, fig. 1. 

1853. » » Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 31, pi. IV, fig. 14. 

1867. ? Pinna triangularis, J.-B t0 Greppin, Jura Suisse, p. 53. 

T;H. rnrmillp per rrranrlp frinmrnlnirp pr hijillsmrp en nrripvp* pIIp y'plnrcrit orarlnpl- 
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par J.-B te Greppin lui-merae comme Pinna triangularis Greppin. Ce specimen, de- 
pourvu aussi de la partie superieure, est identique dans tous ses details aux miens et 
doit tres probablement etre considere avec eux comme Pinna ampla. En effet, l'or- 
nementation est absolument la merae que dans cette espece et d'apres la descrip- 
tion tres courte que doime Greppin, les dimensions de Pinna triangularis corres- 
pondent aussi parfaitement a cellesde Pinna ampla.Yxi etablissant cette espece dis- 
tincte, Greppin a ete evidemment induit en erreur par la figure de Pinna ampla 
que donnent Morris et Lycett, qui est mauvaise et ne montre en particulier pas le 
renflement bien marque des 2 valves chez cette espece. 

Calcaire roux et Mama : Furcil. — - Coll. Musee et Academie de Neuehatel. 
Schardt. 



Modiola Lonsdalei, Morris ct Lycett. 

1853. Mytilus Longdate, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll.. II, p. 40, pi. TV, fig. 3. 
1888. Modiola » Schlippe, Bath, im oberrhein. Tien"., p. 142, pi. II, fig. 12. 

1899. ? Modiola cf. Lonsdalei, Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 104, pi. IX, fig. 8. 

La coquille de Modiola Lonsdalei est allongee, presque cylindrique, comprimee 
en avant et convexe en arriere; un renflement arrondi va des crochets vers le bord 
infero-posterieur en divisant les valves en deux parties presque egales, sur lesquelles 
la coquille s'abaisse graduellement sans former du cote inferieur une depression 
brusque. Le bord cardinal faiblement arque et le bord inferieur qui lui est sensi- 
blement parallele, forment une courbe concave. Les crochets sont petits, legerement 
saillants et incurves en avant. Les stries d'accroissement sont fines, mais peuvent 
devenir plus marquees et lamelleuses vers les bords. 

J'ai entre les mains quelques individus de cette espece qui proviennent du Cal- 
caire roux du Furcil et qui ressemblent plus a la figure de Morris et Lycett qu'a 
celle de Schlippe. 

Mod. Lonsdalei est voisine de Mod. cuneata Sow., mais elle s'en distingue par 
sa coquille moins renflee, plus allongee, moins arquee avec des crochets plus petits. 
Mod. imbricata, Sow. se distingue de Mod. Lonsdalei par sa forme plus arquee et 
par l'elargissement de la partie posterieure de la coquille, qui est plus grande et 
relativement moins renfle'e ; les stries d'accroissement sont lamelleuses et fortes. Par 
sa forme generale Mod. Lonsdalei ressemble aussi a Mod. subcequiplicata, Roemer 
(Wtirtemb. PI. Y, fig. 7) qui est assez mal figuree; d'apres Morris et Lycett, cette 
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derniere espece aurait line coquille plus large, plus convexe, lcs crochets moins 
attenues et la depression anterieure des flancs rooms distincte. 
Calcaire roux : Furcil. — Coll. Academic de Neucliatel. 



Modiola imbricata, Sowerby. 



1812. Modiola imbricata, Sowerby, Min. CodcIi., pi. CCXII, fig. 1, 3. 

1853. Mytilus imbricatus, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 41, pi. IV, fig. 2. 

1867. Modiola imbricata. Laube. Bivalvcn v. Baliu. n. 21. ul. II. fier. 3. 
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facilement des especes voisines sont : la forme tres renflee des valves, la coquille 
arquee, le bord inferieur tres ecliancre et la presence d'une profonde depression 
sous le renflement median qui parait ainsi encore plus prononce. 

Brauns et Schlippe ont rami sous le nom do Mod. cuneata. Mod. cuneata, Mod. 
gibhosa et Mod. reniformis de Sowerb}^ de nienie que Mod. modiolata (Scblot). 
Querist., Mod. HmUiana, Zieten et Mod. ventricosa, Roemer. Mes echantillons ne 
me permettent pas de determiner si vraiment Mod. cuneata est la meme espece que 
Mod. gibhosa. En tout cas, ces deux formes sont excessivement voisines, en sorte que 
Mod. cuneata pourrait etre envisagee coinme une variete de Mod. gibhosa, avec des 
caraeteres moins prononces; en effet, elle est plus petite, un peu moins renflee, moins 
arquee, moins echancree sur le bord inferieur et moins epaisse dans sa partie pos- 
terieure. Quant a Mod. modiolata, Hialliana et ventricosa, elles me semblent etre 
identiques a Mod. gibhosa, Sow. 

Calcaire roux : Furcil. Platiere. Marne : Furcil. Deneyriaz. — Coll. Academie 
et Musee de Neuchatel. Schardt. Dubois. Musee de Lausanne. 

Modiola gigantea, Quenstedt. 

1842. Mytilus elatior, Merian (in litt.). 

1858. Modiola gigantea, Quenstedt, Jura, p. 439 (avec fig.). 

1899. » » Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 105, pi. XI. fig. 4; pi. XIV, fig. 1-2. 

C'est avec reserve que je determine comme Modiola gigantea un fossile de grande 
taille tres imparfaitement conserve (160" ira de longueur) et qui provient du Calcaire 
roux du Furcil. Ce fossile fragmentaire ne montre que la partie inferieure de la 
coquille dont le bord est sinueux et qui est delimiter vers le baut par une grosse 
carene obtuse. Les stries d'accroissement sont nombreuses, fortes et lamelleuses. 

Calcaire roux : Furcil. — ■ Coll. Academie de Neuebatel. 

Gervillea acuta, Sowerby. 

1826. Gervillea acuta, Sowerby, Min. Conch., pi. DX, fig. 5. 

1835. »» . Phillips, Gcol. of Yorksh.. pi. IX, fig. 36. 

1837. > lanceolata, Goldfuss, Petref. Germ., pi. CXV, fig. 9. 

1853. » acuta, Morris et Lycett. Gr. Ool. Moll., IT, p. 20, pi. Ill, fig. 12; pi. XIV, fig. 1. 

1888. » » Schlippe, Bath, im oberrhein. Tieflando, p. 140. 

1899. » » Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 110, 

La coquille est allongee obliquement depuis les crocbets jusqu'a l'extremite in- 
fero-posterieure, tres inequilaterale, renflee en avant, comprimee en arriere. La 

MK.W. HOC. TALKONT. HUIRXK, YO],. XXXI, 8 
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valve droite est' moins renflee que la valve gauche. Les crochets sont tres aigus et 
le cote anterieur est presque exaetement rectiligne. Le bord cardinal est droit; 
l'oreillette anterieure est petite; l'oreillette posterieure grande etnettement separee 
par une carene arrondie. La largeur et Fepaisseur principales se trouvent vers le 
milieu des valves. Le bord posterieur est assez large et arrondi. Les stries d'ac- 
croissement sont nombreuses et serrees et toujours plus marquees vers les bords. 
J'attribue a cette espece deux iudividus du Calcaire roux du Furcil qui rappellent 
exaetement les echantillons figures par Morris et Lycett, PL XIV. fig. 1. 
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J'ai entre les mains deux echantillons de petite taille de L, helvetica, provenant 
du Calcaire roux du Furcil. 

Cette espece, tres bien decrite par Lycett, ne peut etre confondue qu'avec L. gib- 
bosa Sow. ; mais cette derniere est plus oblique, moins etroite, possede un nombre 
presque deux fois moindre de cotes, qui sont moins fines et a intervalles relative- 
ment moins larges. 

Calcaire roux: Furcil. — Coll. Academie de Neuchatel. 



Lima duplicata, (Sowerby). 

1827. Plagiostoma duplicata, Sowerby, Min. Conch., pi. DLIX, fig. 3. 

1835. Lima » Goldfuss, Petr. Germ., p. 86, pi. CII, fig. 11. 

1853. Lima » Ghapuis et Dewalque, Luxembourg, p. 198, pi. XXX, fig. 3. 

1853. » » Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll, II, p. 26, pi. Ill, fig. 6. 

1900. » ». Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 137, pi. XIII, fig. 10. 

Voir la synonymie plus detaillee de M. Greppin. 

Cette espece bien decrite et figuree par plusieurs auteurs se reconnait facilement 
par sa coquille allongee, portant pres de 25 cotes fortes, droites, tranchantes et 
separees par des intervalles profonds. Au fond de ces derniers se trouve une fine 
cote secondaire qui ne s'accentue pas vers le bord inferieur. 

Je ne dispose que d'un individu de L. duplicata qui provient du Calcaire roux 
du Furcil. 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Academie de Neuchatel. 

Lima semicircularis, Goldfuss. 

1835. Lima semicircularis, Goldfuss, Petr. Germ., p. 83, pi. CI, fig. 6, a, b. 

1835. » » Chapuis et Dewalque, Luxembourg, p. 202, pi. XXX, fig. 5. 

1858. » » Quenstedt, Jura, p. 436, pi. LIX, fig. 11. 

1900. » » Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 127, pi. XV, fig. 6. 

Lima semicircularis possede une coquille semi-circulaire de taille moyenne, con- 
vexe et plus large que longue. Les cotes rayonnantes sont tres noinbreuses, tres 
serrees, assez inegales entre elles et finement sinueuses par place; ces cotes sont 
subplanes sur la partie moyenne de la coquille, mais deviennent tranchantes vers 
les bords. Les intervalles entre les cotes sont fins, peu profonds ; sur le tiers externe 
des flancs ils sont visiblement traverses par les stries d'accroissement qui passent 
egalement par-dessus les cotes, tandis qu'a partir du milieu de la coquille ils sont 
ponctues par le developpement entre deux stries concentriques d'une petite depres- 
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sion et les cotes sont lisses. Avec l'age la partie moyeime convexe des fiancs tend 
a devenir lisse. 

Je dispose de 6 individus de Lima semicircular is provenant du Calcaire roux du 
Furcil. lis ressemblent surtout a l'iiidividu figure par Goldfuss et a celui de Cha- 
puis et Dewalque et ne presentent pas la reduction rapide de la longueur des cotes 
rayonnantes du milieu des fiancs vers les bords, caractere distinctif de cette espece 
pour M. Greppin. 

La forme semi-circulaire de la coquille, les cotes rayonnantes sinueuses et planes 
a la partie moyenne des valves et les intervalles fins, ponctues vers les crochets, 
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Cette espece est tres voisine de L. semlcu'cularis, Goldf. ; d'apres M. Greppin 
elle on diftere par sa forme Lien plus haute que longue, par son bord anterieur tres 
long et ]>ar ses cotes rayonnantes non retrecies vers le bord inferieur. Lima Anno- 
nil Mer., par sa coquille plus large et ses cotes plus etroites representerait une 
forme de passage entre L. Schimperi et L. semiclrcularis. Mais toutes ces espeees 
sont excessivement voisines et peu tranchees. 

Marne : Furcil. — Coll. Schardt. 

Lima sp. ind. 

J'ai entre les mains un eehantillon ayant conserve une partie de la coquille; il 
provient du Calcaire roux de Baulmes et mesure 30 mm de longueur et 28 mm de hau- 
teur. Le bord anterieur semble etre regulierement arque et le bord inferieur est 
arrondi. La valve est couverte des cotes rayonnantes inegales et inegalement espa- 
cees qui atteignent presque un millimetre de longueur sur le bord inferieur. Sur la 
partie anterieure chaque cote est abrupte vers l'avant et faibleinent inclinee en 
arriere on elle passe inscnsiblement a rintervalle qui est borde en arriere par le 
flanc abrupt d'une nouvellc cote. 

De fines stries concentriques (2 par millimetre) passent par-dessus les cotes et 
sont visibles surtout sur les cotes posterieurs de celles-ci. Vers le milieu de la lon- 
gueur de la coquille, la forme des cotes se modiiie progressivement, de fac,on a 
presenter en avant et en arriere 2 flancs egalenient inclines ; les stries d'accroisse- 
inent ne sont nettement visibles que dans le fond des sillons intercostaux. 

Marne (c. a. Gasteiopodes) : Baulmes. — Coll. Schardt. 

Ctenostreon pectlmeorme, Schlothcim. 

1820. Ostracites pectiniformis, Schlotheim, Potrcfackt. p. '231. 

18a0. Lima proboscidea, Sowerby, Min. Couch., pi. CCLXIV. 

1830. Ostrea pectiniformis, Zieten, Wiii'tcmb., p. (>2. pi. XLVII, fig. 1. 

1836. Lima proboscidea, Goldfuss, Petr. Germ., p. 88, pi. CHI. fig. 2. 

1853. » pectiniformis, Morris et Lycctt, Gr. Ool. 'Moll., II, p, 26, pi. VI, fig. 9. 

1859. » proboscidea, Ucsor et Grossly, Jura neticliatelois. p. 98. 

18(i!\ » pectiniformis, Jacrard, Jura vaudois et iieuehatelois, p. 204. 

1873. » proboscidea, M. de Tribolet, Recherches geol. sur le Jura iieuehatelois, p. 14. 

1881. » pectiniformis, P. de Loriol, Monogr. de la z. a Am. tenuilohata d'Oberbuclist, p. 80. 

1894. Ctenostre.on proboscideum, P. de Loriol. Mollusques du rnuracien inf. du Jura bernois, p. 57. 

1900. » pectini forme, Greppin, Baj. sap. de Hale, p. 140. 

Je possede quatre individus de cette espece. bien decritc par Morris et Lycett et 
par M. de Loriol et pour laquelle M. Greppin donne une synonymie de 77 citations. 
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Ce dernier auteur avec M. de Loriol admet l'identite de Lima pectiniformis, Schl. 
avec Lima proboscidea, Sow., tout en main tenant les deux noms, le premier pour le 
Jurassique moyen, le second pour le Jurassique superieur. 

Mes individus proviennent du Calcaire roux du Furcil et portent de 11 a 13 fortes 
cotes lamelleuses a intervalles profonds. Un jeune ressemble tout a fait a la figure 
de Morris et Lycett; les gros se rapprochent surtout de l'individu figure par Gold- 
fuss. 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Academie et Musee de Neuchatel. Schardt. 



EOSSILES DU DOGGER 63 



Avicula Munsteri, Bronn. 

1829. Avicula Munsteri, Bronn, Jahrbuch, p. 76. 

1836. » » Goldfuss, Petref. Germ., pi. CXVIII, fig. 2. 

1836. Monotis subcostata, Roemer, Ool. Geb., p. 73, pi. X, fig. 7. 

1853. Avicula Munsteri, Quenstedt, Jura, p. 440, pi. IX, fig. 6-9. 

1859. » o De«or et Gressly, Jura neuchatelois. p. 148. 

1863. » subcostata, Lycett, Suppl. Gr. Ool. Moll, p. 36, pi. IX, fig. 24. 

1888. » Munsteri, Greppin, Gr. Ool. de Bale, p. 122, pi. IX, fig. 4. 

1888. » » Schlippe, Bath, im oberrhein. Tieflande, p. 136. 

1899. » (Oxytoma) » Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 113, pi. IX, fig. 10; pi. XII, fig. 4. 

La coquille est tres inequivalve et inequilateral ; la valve gauche qui est tres renflee, 
possede un crochet assez grand ; elle est ornee de 1 4 a 1 6 cotes, droites au milieu des 
flancs et incurvees en avant et en arriere. Ces cotes principales alternent chez les 
adultes avec des cotes secondaires plus fines ; en outre, les intervalles intercostaux 
sont souvent garnis de stries radiaires encore plus fines. Le bord cardinal est droit et 
l'oreillette posterieure tres grande et finement striee; l'oreille anterieure est petite. 
La valve droite est plus petite, presque plane et couverte de stries radiaires inegales 
et assez fines. Le bord inferieur forme avec le cote anterieur une courbe reguliere. 

Je possede 2 individus provenant du Calcaire roux du Furcil, et un jeune prove- 
nant de la Marne du meme gisement. 

Voisine ffAv. inmquivalvis, Sow. Av. Munsteri s'en distingue par sa coquille 
plus renflee, par ses cotes plus nombreuses et moins espacees et par ses cotes se- 
condaires apparaissant de bonne heure. Avec Schlippe nous envisageons Av. sub- 
costata, Roemer comme jeune de V Avicula Munsteri. 

Calcaire roux et Marne : Furcil. — Coll. Academie de Neuchatel. Schardt. 



Pecten demissus, Phillips. 



1829. Pecten demissus, Phillips, Geol. of Yorkshire, pi. VI, fig. 5. 

1833. » disciformis, Schiibler in Zieten, Wiirtemb., p. 69, pi. LIII, fig. 2. 

1836. » demissus, Goldfuss, Petref. Germ., pi. LXXII, fig. 2. 

1853. » disciformis, Chapuis etDewalque, Luxembourg, p. 210, pi. XXXI, fig. 2. 

1888. » demissus, Schlippe, Bath, im oberrhein. Tieflande, p. 126. 

1899. » disciformis, Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 124, pi. XV, fig. 3. 

La coquille est orbiculaire, un peu plus haute que large, aplatie, equilaterale, a 
surface luisante. La valve droite subplane, la valve gauche legerement bombee, 
toutes les deux sont marquees de fines stries concentriques, nombreuses et serrees. 
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qui s'elevent parfois en veritables lamelles sur la valve gauche de gros individus. 
Les crochets sont petits et forment un angle apicial de 120°. Le bord cardinal est 
presque droit; les oreillettes sont toutes les deux striees transversalement; elles 
sont petites et presque egales, a pen pres aussi hautes que larges, elles se relevent 
du crochet vers l'exterieur de fac;on a donner a la ligne cardinale la forme d'un 
angle rentrant tres obtus. 

J'ai entre les mains une quinzaine d'individus de tailles diverges de cette espece 
qui proviennent du Caleaire roux du Furcil, 2 de Baulmes et 1 de Platiere. Les 
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vers le bord; elles sont de valeur inegale, mais les differences s'attenuent vers le 
bord. La valve inferieure a un nombre de cotes sensiblement plus grand. Les oreil- 
lettes sont proportionnellement grandes, notamment l'anterieure qui est couverte 
d'ecailles concentriques croisees des stries rayonnantes. 

Je dispose d'une dizaine d'individus fragmentaires, provenant du Calcaire roux 
de Baulmes et qui sont munis d'une partie de leur coquille. 

Peden textorius peut etre considere comrae appartenant a un petit groupe 
d'especes dans lequel rentrent aussi P. ambiguus, Munst. et P. vimineus, Sow. II se 
distingue de ces 2 formes par ses cotes particulierement fines et nombreuses. 

Marne (c. a. Gasteropodes) : Baulmes. — Coll. Schardt. 



Pecten vagans, Sowerby. 

1826. Pecten vagans, Sowerby, Conch. Min., pi. DXLIII, fig. 3-5. 
1853. » » Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 8, pi. I, fig. 12. 

1853. * peregrinus, » » II, p. 9, pi. I, fig. 14. 

1867. o vagans, Laube, Bivalven t. Balin. p. 10, pi. I, fig. 10. 

La coquille est subovale, inequivalve; les valves sont couvertes de nombreuses 
stries concentriques fines qui couvrent aussi bien les cotes que les intervalles entre 
celles-ci. Sur chaque valve il y a 10-11 cotes larges, peu elevees et separees par 
des intervalles de merae largeur. La valve droite a un aspect ondule et ses cotes 
obtuses sont egales entre elles; la valve gauche a des cotes plus fortes et ecail- 
leuses, surtout 5 d'entre elles. Mais la difference entre les cotes peut disparaitre avec 
l'age et de nouvelles cotes secondaires peu vent paraitre dans les intervalles. Dans 
le jeune age la difference entre les deux valves est beau coup moindre. Les oreillettes 
sont assez grandes, notamment l'anterieure qui est lamelleuse et laisse une echan- 
crure sur sa valve droite pour le passage du bissus. 

J'ai entre les mains deux echantillons de V. vagans provenant du Calcaire roux 
du Furcil et de Baulmes. Laube cite de la premiere localite plusieurs echantillons 
de cette espece recoltes par Waagen. 

Cette petite espece.se reconnait facilement par sa valve droite ondulee et sa valve 
gauche a cdtes plus fortes, inegales et lamelleuses. 

Calcaire roux : Furcil. Marne (c. a, Gasteropodes) : Baulmes. — Coll. Academie 
de Neuchatel. Schardt. 

MEM. SOC. PALtONT. SUISSE, VOL. XXXI. 9 
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Pecten lens, Sowerby 



1819. Pecten lens. Sowerhy, Mil). Conch., pi. CCV, fig. 2, 3. 



1833. 

1853. 
1853. 
1858. 
1869. 



Goldfuss, Petref. Germ., p. 40, pi. XCI, fig. 3. 
saturnus, Chapnis et Dewalque, Luxembourg, p. 215, pi. XXIX, fig. 4. 
lens, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 10, pi. II, fig. 1. 

Quenstedt, Jura, pi. XLIX, fig. 12; pi. LIX, fig. 3, 4. 
exaratus. Terquem et Jourdy, Bath, de la Moselle, p. 128, pi. XIII, fig. 17. 
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Hinnites abjectus, Phillips. 

1829. Pecten abjectus, Phillips, Geol. of. Yorksh., pi. IX, fig. 39. 

1836. Spondylus tuberculosus, Goldfuss, Petref. Germ,, p. 93, pi. CV, fig. 2. 

1855. Hinnites abjectus, Morris et Lycett, Gr. Ool. Moll., II, p. 125, pi. IX. fig. 7(?); pi. XIV, fig. 3. 

1855. » velatus, » » p. 14, pi. II, fig. 2 (non Goldf,). 
1865. » gradus (Bean), Lycett, Suppl. Gr. Ool. Moll., p. 35, pL XXXIII, fig. 10. 

1856. » abjectus, Oppel. Jura, p. 420. 

1858. Pecten tuberculosus, Quenstedt, Jura, pi. LIX, fig. 9, 10. 

1867. Hinnites abjectus, Laube, Bivalven v. Balin, p. 18. 

1867. » sublievis, » » p. 18, pi. I. fig. 14- 

1867. » tuberculosus, » » p. 17. 

1869. » abjectus, Brauns, Mittl. Jura, p. 273. 

1888. » » Schlippc, Bath, im oberrkein. Tienando, p. 135. 

1899, » tuberculosus, Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 143, pi. XVI, fig. I. 

1900. » Psyche (d'Orb.J, M. Cosmann. Secondc note sur le Bath, de S* Ganltier. Plull. 8. G. 1\; 

v. XXVIII, p. 169. 



La coquille est suborbiculaire, un peu plus large que haute, a crochets petits et 
aigus, inequilaterale. La valve gauche est plus ou moiiis renflee, surtout vers le 
crochet, puis elle s'aplanit graduelleinent vers les bords; elle presente des replis 
ondules concentriques irreguliereinent distribues ou des tubercules transverseslarges 
et epars. Cette valve est ornee d'une multitude de cotes rayoimantes, plus ou moins 
fortes, droites ou legereinent onduleuses et tres inegales: entre les cotes principales 
se trouvent de nombreuses cotes beaucoup }tlus fines qui deviennent toujours plus 
nombreuses avec l'age. Ces stries, conune les cotes principales, sont granuleusespar 
suite de leur intersection avec les stries concentriques tres fines. L'ornementation 
de cette valve varie du reste, soit dans le nombre relatif des cotes principales et 
secondaires, soit dans le fait que les cotes principales sont tantot egales entre elles, 
tantot plus ou moins inegales. La valve droite (rarement conservee) est plus petite, 
plus mince, subplane et couverte de cotes rayounantes droites. a peu pres egales 
entre elles. L'oreillette anterieure est grande et rornementation des valves se con- 
tinue sur elle sans modification ; l'oreillette posterieure est tres petite. 

J'ai entre les mains 2 individus de cette espece, provenant du Calcaire roux du 
Furcil. Hinn. abjectus, Phill. et Minn, tuberculosus, Goldf. ne sont que 2 varietes 
d'une meme espece; elles out ete reunies sous le noin de Hinn. abjectus par Oppel 
et Brauns (le nom de Phillips etant donne anterieurement) et sous le nom de Hinn. 
tuberculosus, par M. Greppin. Laube et Schlippe indiquent les differences suivantes 
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entro ces varietes qu'ils considerent comme deux especcs distinctes : If inn. ahjedus 
aurait des cotes moins nombreuses, plus droites et inoins differentes entre elles, et 
sa valve gauche serait plus renflee et plus arrondie. 
Calcaire roux : Furcil. — Coll, Scliardt. 
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Ostrea Knorri, (Yolz) Zieten . 

1828. Ostrea Knorri, Volz, Apercu des mineraux des deux departemeuts du Rhiu, p. 60. 

1830. » » Zieten, Wiirtemberg, p. 60, p. XLV, fig. 2. 

1834. i costata, Goldfuss, Petrcf. Germ., pi. LXXII, fig. 8. 

1858. » Knorri, Quenstedt, Jura, pi. LXVI, tig. 37-42. 

1888. » » Schlippe, Bath, im oberrhein. Tierlande, p. Ill, pi, I, fig. 8-10. 

1900. Alectryonia Knorri, Greppin, Baj. sup. de Bale, p. 148, pi. XVII, fig. 4. 

Quatre echantillons de cette espece bien connue et etudiee deja plusieurs ibis pro- 
viennent du Calcaire roux du Furcil. Schlippe fait mie excellente comparaison de 
Ost. Knorri avee Oat. (Aiectr.) costata, Sow., dont elle diftere par sonbordnon plisse, 
par ses cotes radiaires beaucoup plus nombreuses et plus fines qui s'anastomoseut 
souvent et qui manque sur mie partie importante du crochet. J'ai entre les mains 
un echantillon provenant de la Marne du Furcil qui correspond exacteinent au type 
de l'espece. D'autre part je possede une variete de la menie forme, provenant de la 
Marne et un autre du Calcaire roux du Furcil: ees fossiles out des cotes plus fortes, 
moins nonibreuscs, inegales se bifurquant une ou plusieurs fois ; la coquille est plus 
arquee et plus allongee. Cette variete est plus voisine de Ost. costata, Sow. que 
la precedente, mais elle s'en distingue aussi par son hord non plisse, par ses cotes 
plus abondantes, arrondies, inegales et interrompues par des plis d'accroisernent. 

Calcaire roux et Marne: Furcil. Marne: Deneyriaz. — Coll. Academie de Neu- 
chatel, Schardt. Musee de Neuchatel et de Lausanne. 



Ostrea (Alectryonia) costata, Sowerby. 

1825. Ostrea costata, Sowerby, Min. Condi., pi. CDLXXXVI1I, fig. 3. 

1853' » » Morris et Lycett. Gr. Ool. Moll., II, p. 3, pi. XXXIV, fig. 3. (Suppl.); pi. I. fig. 5. 

1853. » aregarea, Morris ft Lycett, » p. 3, pi. I, fig. 2. 

1858. » costata, Qucnstedt, Jura, p. 497, pi. LVI, fig. 43, 44. 

1883. » » de Loriol et Schardt, Couches a Mytilus, p. 77, pi. XI, fig. 8-18, 25. 

1888. « » Schlippe, Bath, in oberrhein. Tictknde, p. 113, pi. I, fig. 11, 12. 

Cette espece, bien decrite par M. de Loriol et M. Schlippe est representee dans 
mes materiaux par un seul echantillon; il provient de la Marne du Furcil et res- 
seinble absolument a la figure 11, PI. I de Schlippe. Cette espece avec son bord en 
zig-zag est une Alectryonia et n'est pas difficile a distinguer tVOst. Knorri, Ziet. par 
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ce caractere, de meme que par sa coquille plus renfiee, ses cotes tranchantes, mais i 

moins nombreuses, tantot simples, tantot bifurquees et separees par un large inter - 

valle. I* i 

Marne : Furcil. — Coll. Musee de Neuchatel. • 7 1 



Ostrea (Alectryoinia) Marchii, Sowerby. 
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Je determine avec quelques reserves comme Gr. suhhhata un petit echantillon, 
bien conserve et provenant du Calcaire roux du Furcil. II differe de l'individu figure 
par M. Greppin par le lobe posterieur moins large et place plus bas, par le bord an- 
terieur presque droit, par la valve gauche plus arquee, plus inequilaterale. enfin par 
sa coquille un peu plus longue que large. 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Academie de Neuchatel. 
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Terebratula maxillata, Sowerby. 

(PI. II, fig. 13, 14 et 15.) 

1825. Terebratula maxillata, Sowerby, Min. Conch., p. 52, pi. CDXXXVI, fig. 4. 

1850. » » Davidson, Ool. a. lias. Brach., p. 50, pi. IX, fig. 1-9. 

1877. » » Deslongchamps, Brachiop., p. 344. pi. CII-CVI. 

1882. » » Haas, Petri, Brach. v. Elsass-Lothring, p. 256, pi. IX fig. 20, pi. XI, fig. 3, 

10, 16-19 ; pi. XII, fig. 9. 
1888. » » Schlippe, Bath, im oberrhein. Tieflande, p. 103. 

Terebratula maxillata possede une coquille aussi haute que large, quelquefois plus 
haute que large et peut atteindre une grande taille. Elle est circulaire ou obtuse- 
ment quadrangulaire, et atteint le maximum de sa largeur vers le milieu de sa hau- 
teur. Les deux valves sont presque egalement bombees dans leur partie superieure 
et s'aplatissent vers les bords. L'angle cardinal est tres ouvert. Le crochet est rela- 
tivement petit et fortement recourbe. Le foramen est large, oblique et son bord est 
echancre du cote interne; le deltidium est oblique. La ligne frontale est tantot for- 
tement, tantot faiblement sinueuse. La valve dorsale porte 3 sinus qui peuvent etre 
profonds et etroits ou bien, larges et moins nettement indiques. Les 2 replis qui les 
separent sont tres inegalement saillants, suivant les individus ; ils sont en general 
peu prononces cliez les formes tres transverses et de grande taille. Les stries d'ac- 
croissement sont visibles surtout vers les bords. 

Une quarantaine d'individus de cette espece proviennent du Calcaire roux du 
Furcil et quelques individus de la Marne de la meme localite. Ce sont pour la plu- 
part des formes petites, transverses, a cotes et sinus faiblement indiques. 

Cette espece est etudiee a fond par Deslongchamps et bien representee par cet 
auteur et par Davidson. Elle se reconnait facilement par sa coquille transverse, par 
son angle cardinal tres ouvert et par l'egal renflement de deux valves. Mais il faut 
ajouter qu'ici comme dans toutes les especes qui vont etre etudiees que la limite 
nette entre les especes voisines est impossible a fixer et que les variations dans la 
meme espece sont tres grandes. 

Calcaire roux et Marne : Furcil. Marne : Deneyriaz. — Coll. Academie de Neu- 
chatel, Schardt, Dubois, ma collection. 

MKir. KOt. PALKONT. SUISfiK, VOL. XXXi. 10 
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Terebratula sub-maxillata, Morris fvar. tie Ter. maxillata). 



(PI. II, fig. 16, 17 el 18.) 



1843. Terebratula sub-maxillata, Morris, Catalogue of british fossils, p. 135. 

1850. » » Davidson, Ool. a. lias. Brach., p. 51, pi. IX, fig. 10-11. 
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dis et pen prononces. Le crochet, assez grand et incurve, porte un foramen oblique 
assez grand. Cette espece est tres variable et se rapproche tantot de Ter. perovalis 
comme c'est le cas des echantillons figures par Davidson, tantot de Ter. globata 
comme c'est le cas des echantillons figures par Sowerby et par Haas et Petri. D'ail- 
leurs les figures des deux derniers auteurs represented des individus jeunes. 

Ter. intermedia se distingue de Ter. perovalis par sa coquille plus large, plus 
inequivalve et obtusement pentagonale, par son crochet plus court et par le bord 
frontal comprime et non tronque ; les replis de 2 valves sont aussi plus marques. 

D' autre part Ter. intermedia se rapproche beaucoup de Ter. globata, dont elle 
n'est peut-etre qu'une variete. D'apres Davidson, Ter. intermedia possede une 
coquille plus grande, plus eomprimee et plus large que Ter. globata. Mais si les 
formes extremes sont faciles a distinguer, on rencontre souvent des exemplaires 
transitoires que Ton peut indifferemment attribucr a une espece ou a l'autre. 

Je determine done comme Ter. intermedia tous les individus qui se distinguent 
de Ter. globata par leur coquille plus eompriinee et plus large, avec un foramen 
plus grand et une ligne frontale moins sinueuse. 

Ter. intermedia est abondante dans le Calcaire roux du Furcil, dans lequel elle 
constitue une bande lumachellique. Elle n'est pas moins frequente dans le Calcaire 
roux de la Platiere, ou elle est associee a Ter. globata; mais se trouve aussi dans 
le Calcaire roux de la Deneyriaz. 

Calcaire roux: Furcil, Platiere, Deneyriaz. — Coll. Schardt^ Academie et Musee 
de Neuchatel, Dubois, Musee de Lausanne, ma collection. 



Terebratula globata, Sowerby. 

(PI. Ill, fig. 2 a, b, c, et PL III, fig. I a, b, c, var. Eudcsii, Oppel.) 

1825. Terebratula globata, Sowerby, Min. Conch., p. 51, pi, CDXXXVI, fig. 1. 

1839. » » de Bueh, Terebratules, p. 225, pi. XX, fig. 6. 

1851. » » Davidson, Ool. a. Lias. Brach., p. 54, pi. XIII, fig. 2-5. 

1854. » » » » Append., pi. A, fig. 18, 

1871. * » Quenstedt (pars.), Petref. Deutschl. Brach., p. 412, pi. L, fig. 26. 

1877. » » DesLongchamps, Brachiop., p. 336, pi. XC-CI. 

1878. » » Davidson. Suppl. Ool. a. lias. Brach., pi. XVII, fig. 1-3, 18-19. 

1882. » » Haas et Petri, Brach. v. Elsass-Lothring., 259, pi. IX, fig. 1-10, 19, 20 (?) ; 

pi. X, fig. 4, 6, 7-14; pi. XI, fig. 15-16. 

La coquille est plus longue que large, avec une valve superieure tres renflee et 
qui s'abaisse assez brusquement, soit vers les cotes, soit vers le bord frontal. Deux 
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replis arrondis prennent naissance vers le tiers externe de cette valve ; ils sont sepa- 
res par une depression assez profonde, tandis que sur les cotes ils s'abaissent douce- 
ment. La valve ventrale est relativement moins renflee, marquee de 2 depressions 
qui correspondent aux replis de la valve opposee et ne sont generalement bien visi- 
bles que vers le bord frontal. Le crochet est assez grand, plus ou moins incurve et 
porte un petit foramen circulaire et oblique. 

Cette espece est tres repandue et excessivement variable, comme Deslongchamps 
l'a bien montre par sa description et ses figures. La coquille est tantot allongee, 
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naire. Le crochet est fortement recourbe. Cette forme se rapproche beaucoup de 
Ter. Eudesii, decrite par Oppel (Juraform. p. 428) et figuree par Davidson pi. XIII, 
fig. 4, Suppl. pi. XVII, fig. 4, ainsi que par Deslongchamps (Brachiop., etc.). Elle 
ressemble beaucoup d'autre part aux individus figures comme Ter, globata par Haas 
et Petri, pi. IX, fig. 1, 2, 4, 7. 

Quelques individus du Calcaire roux du Furcil et deux de celui de Platiere se dis- 
tinguent de Ter. globata proprement dite par leur coquille plus allongee et moins 
large et tendent a la forme caracteristique de Ter. Meischeri, Oppel (voir : Oppel, 
Juraform., p. 497; Davidson, p. 137, pi. XIII, fig. 7, Append., pi. A, fig. 18 etSuppl., 
pi. XVII, fig. 2 ; Haas et Petri, p. 264, pi. IX, fig. 15-18 et pi. X, fig. 18-19). Les 
replis frontaux sont faibles, rapproches et marques settlement vers le bord frontal ; 
les depressions laterales ne sont pas marquees, mais la valve dorsale s'abaisse abrup- 
tement de part et d'autre des replis de facmi a prendre a sa partie anterieure une 
forme relativement elevee et etroite (voir PI. Ill, fig. 1 a, h, c). 

Je erois pouvoir attribuer quelques individus du Calcaire roux du Furcil a la 
.variete Birdlipensis, Walker, decrite par Davidson (p. 150, pi. XVII, fig. 18-21) 
et figuree aussi par Haas et Petri sur la pi. X, fig. 13. Cette variete, fortement 
renflee, comme la variete voisine Ter. Eudesii, Opp. est plus allongee que celle-ci et 
possede sur la valve ventrale un repli median tres fort ; celui-ci se prolonge sur au 
moins deux tiers de la longueur et est borde par 2 depressions bien nettes, plus ou 
moins profondes, suivant les individus. Le bord frontal porte une faible depression 
mediane et deux fortes depressions laterales abruptes. Ce dernier caractere permet 
de distinguer cette variete de Ter. Ferry i. Desl. dont elle se rapproche par sa forme 
allongee, mais qui est d'ailleurs moins renflee. C'est aussi la forme tres renflee de 
Ter. globata, var. Birdlipensis qui permet de distinguer celle-ci facilement de Ter. 
Stephani, ainsi que de Ter. furciliensis que je considere du reste comme une variete 
de la precedente. 

Les niarues inferieures a la Dalle nacree de la Deneyriaz renferment une derniere 
variete de Ter. globata qui peut etablir un passage a Ter. splicer oidcdis. Ici la co- 
quille, tres renflee, et a peu pres eirculaire, est lisse sur presque toute la surface 
et ce n'est que tout pres du bord frontal que se developpent sur la valve superieure 
2 replis et une depression mediane. Le crochet de la grande valve est moins volu- 
mineux que chez Ter. globata typique et le foramen est tres petit. 

Calcaire roux et Marne : Furcil, Platiere, Deneyriaz. — Coll. Schardt, Academie 
et Musee de Neuchatel, Dubois, Musee de Lausanne et de Geneve, ma collection. 
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Terebkatula siui/ERoiDALis, Sowerby. 



(PI III, fig. a, b. c.) 



1825. Terebratula sphxroidalis, Sowerby, Min. Conch., pi. CDXXV, rig. 3. 
1825. » bullata, » » » fig. 4. 

1838. » » de Buch, Terebratules, p. 195, pi. XVIII, fig. 8. 
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Marne : Furcil, Platiere, Deneyriaz. — Coll. Academie de Neuchatel, Schardt, 
Musee de Lausanne, Dubois. 

Terebratula Ferryi, Deslongchamps. 

(PI. Ill, fig. 5 a, b, c; fig. 6 a, b; fig. 7.) 

1860. Terebratula Ferryi, Deslongchamps, Note sur l'etage bajocien des environs do Macon, p. 35. 
1862. » » » Braclriop., 3™ fasc, p. 27, pi. V, fig. 1-4. 

1877. » » » » p. 332, pi. XCVI. 

1878. » » Davidson, Suppl. a. lias. Brach., p. 139, pi. XVII. fig. 7, 8. 

1882. » » Haas ot Petri, Brach. v. Elsass-Lothring., p. 262, (non pi. XII, fig. 7-8). 

La coquille est un pen plus longue que large ; fortement renflee et comprimee 
dans la partie posterieure elle s'elargit graduellement vers la region frontale et 
tend a prendre la forme triangulaire. Mais quelquefois la coquille s'elargit tres peu 
et semble alors plus allongee. La valve superieure est renflee surtout vers le crochet 
et est marquee a partir du milieu de sa longueur de deux replis divergeants entreles- 
quels se creuse une depression large et profonde tandis que vers les deux flancs la 
coquille s'abaisse abruptement. La valve inferieure presente une courbe reguliere 
et est bien plus longue que la valve superieure ; elle porte un fort repli median 
arrondi qui correspond a la depression mediane de la valve opposee. Ce repli va du 
crochet jusqu'aubord frontal; il est borde par deux depressions profondes et etroites. 
Souvent dans la depression mediane de la valve superieure se dessinent un ou 
plusieurs petits replis secondaires qui, quoique localises dans le voisinage immediat 
du bord frontal, sont pourtant bien visibles et frangent le fond du sinus median. 
La forme de la ligne de commissure frontale est par suite tres variable ; tantot elle 
dessine une ligne brisee suivant 3 angles aigus en forme de M ; tantot le sinus 
median prend une forme tout a fait irreguliere par le developpement de replis 
secondaires inegaux et inegalement distribues. 

Cette espece est tres frequente dans le Calcaire roux du Furcil ; ce sont les 
formes avec depression frontale simple qui y dominent, mais il se rencontre pourtant 
quelques individus a ligne frontale plus compliquee. 

Ter. Ferryi se trouve egalement en grande quantite a la Merlaz (Deneyriaz) dans 
la Marne ou elle predomine avec les grosses Ter. Stephani. A la Platiere cette 
espece semble etre plus rare qu'au Furcil et s'y trouve aussi dans le Calcaire roux 
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Ter. Ferryi ne peut etre confondue qu'avec Ter. glohata, Sow. dont elle differe 
du reste nettement par sa ligne de commissure frontale toujours anguleuse, par sa 
forme subtriangulaire non retrecie en avant, par les lobes lat^raux abrupts de sa 
valve superieure, par le repli median tres prolonge de sa valve ventrale, par son 
crochet plus long et par son foramen plus grand et plus elliptique. 

Calcaire roux : Furcil, Platiere. Calcaire roux et Marne: Deneyriaz, Merlaz 4 . — 
Coll. Schardt, Academie et Musee de Neuchatel, Dubois, Musee de Lausanne, ma 
collection. 
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Ter. Stephani est tres variable dans ses details: les replis des valves sont tantot 
accentues, comme dans la variete renflee de Ter. Phillipsi, Morris, tantot faiblement 
indiques, comme dans les formes renflees de Ter. perovalis, Sow. Qnand la coquille 
devient presque transverse par l'elargissement des cotes, elle se rapprocbe de 
certaines formes de Ter. sub-maxillata, Dav. 

Ter. Stephani typique est' tres abondante a laMerla/ (Deneyriaz) dans les Marnes 
appelees par les geologues du pays « Marnes a grosses terebratules », on elle est 
representee par de gros individus allonges, a renflement moyen et a une ornemen- 
tation assez constante. Cettc forme de Ter. Stephani est assez rare dans la Marne 
du Furcil ; mais il s'y rencontre une autre forme plus petite qui presente tous les 
caracteres de Ter. Stephani, avec une valve superieure moins renflee. Haas a decrit 
cette forme comme une espece a part sous le noin de Ter. Furciliensis. II est vrai 
que c'est une variete tres abondante et constante ; mais dans nos abondants mate- 
riaux, nous avons des individus qui indiquent le passage graduel a Ter. Stephani.La, 
variete Furciliensis se rencontre aussi a Merlaz (Deneyriaz), dont j'ai quelques indi- 
vidus identiques a ceux du Furcil. Dans un banc de la partie moyenne de la Marne 
du Furcil on trouve une forme assez constante plus petite que Ter. Furciliensis, 
Haas, plus transverse, avec une valve superieure moins renflee en arriere ; la region 
frontale est dilatee, de sorte que la plus grande largeur se trouve tout pres du bord 
anterieur ; celui-ci est profondement ondule, par suite de la grande importance des 
replis ; les 2 valves s'y rejoignent suivant un angle aigu ; les 2 depressions laterales 
sont beau coup plus profondes que la depression mediane. 

Ter. Lutzii, Haas est une forme tres voisine de Ter. Stephani. Dav. mais elle 
s'en distingue par ses replis allant jusqu'au crochet, par son renflement toujours 
tres prononce et par son grand crochet comprime. Ter. Stephani no peut pas etre 
confondue avec Ter. Phillipsii, Morris qui est une forme a un crochet aigu avec des 
replis tres forts et des lobes lateraux tres developpes. Ter. Helena (Bayle), Haas 
est par contre tres voisine de Ter. Stephani et n'en est probablement qu'une variete 
dont les replis sont un pen moins accuses, dont la coquille est un peu plus arrondie 
et dont le crochet porte du cote superieur une area large delimitee par des carenes 
aigues. 

Marne : Merlaz (Deneyriaz), Furcil. — Coll. Musee de Lausanne, Academie et 
Musee de Neuchatel, Schardt, Dubois, ma collection. 
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Tererratula conglobata, Deslongchamps. 



1857. Terebratula sphxroidalis, Deslongchamps, var., Ool. inf. du Calvados, p. 44, pi. IV, fig. 11-13. 
1864. » conglobata, » Brachiop., p. 296, pi. XLII, fig. 11 ; pi. LV1I, fig. 1-7. 



Deslonffchamns distingue sous le nom de Terebratula conalobata une forme tres 
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que et non bilobe sur les varietes circulates, tandis qu'il s'accentue et est divise en 
deux par une depression mediane chez les varietes allongees. Le crochet est de 
taille moyenne, assez distinct de la valve superieure et porte un foramen assez 
grand et circulaire. 

J'ai entre les mains 2 ecliantillons provenant de la Marne du Furcil. Un individu 
circulaire de 23 mm de longueur ressemble beaucoup a celui qui a ete figure par 
Deslongchamps sur la Planche CXXX, fig. 2, mais il a un foramen plus petit. Un 
second ecliantillou plus petit, appartient a la variete allongee et pourvue de replis 
frontaux bien developpes et ressemble aux figures 4 et 9, PI. CXXXI de Deslong- 
champs. 

D'autre part, une petite Terebratula, provenant de la Marne de la Deneyriaz 
parait appartenir egalement a la variete allongee de Ter. circumdata. 

Marne : Furcil, Deneyriaz. — Coll. Schardt, Musee de Lausanne. 



Waldheimia (Aulacothyris) rmarginata, Sowerby. 

1823. Terebratula emarginaia, Sowerby, Min. Conch., pi. CDXXXV, lig. 5. 

1851. » » Davidson, Ool. a. lias. Brach,, p. 35, pi. IV, fig. 18-21. 

1871. » » Quenstedt, Bnichiop., p. 415, pi. L, fig. 43. 

1874. (Waldheimia) » Deslongchamps, Brachiop., p. 292, pi. LXXXV, fig. 1-2. 

1878. Waldheimia » Davidson, Suppl. Ool. a. lias. Brach., p. 161, pi. XXIII, fig. 5-7. 

La coquille est pentagonale, tantot allongee, tantot presque aussi large que lon- 
gue, avec la plus grande largeur vers le milieu de la longueur. La valve dorsale 
est subplane, legerement excavee vers le bord frontal; la valve ventrale est tres 
convexe, carenee dans sa partie posterieure et pourvue d'un crochet recourbe. Les 
bords sont legerement tronques et forment un limbe latero-frontral ; le bord frontal 
est echancre et bilobe. Le foramen est plutot petit; le deltidium est visible sur une 
large area. 

J'ai entre les mains 2 ecliantillons, provenant du Calcaire rouxde la Platiere et 
dont les dimensions sont : longueur 26 mm , largeur 24 mm , epaisseur 15 mm . 

Cette espece est voisine de Waldh. carinata, Lamk., inais elle s'en distingue par 
sa forme nettement pentagonale et par son bord frontal echancre. Elle est aussi tres 
voisine de Ter. (Epithyris) provincialis, Desl., qui a une coquille plus longue, un 
crochet plus recourbe et le bord frontal arrondi. 

Calcaire roux : Platiere, — Coll. Schardt, 
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WaLDHEIMIA (AlILACOTHYRls) CARINATA, LaQiapk. 

(VI. Ill, fig. 10 [var. Mandehlohi. Oppelj.) 

Type. 
1819. Terebratula carinata, Lamark, Animaux sans vertebres, v. VI, p. 25. 
1851. » » Davidson, Ool. a. lias. Brach., p. 35. pi. IV, fig. 11-14 (non 15-17). 
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Waldh. carinata se distingue do Waldh. Meriani 7 Oppel, par sa coquille plus grande 
et par la ddpression plus marquee de sa valve dorsale. 

Calcaire roux : Furcil, Deneyriaz. — Coll. Academic de Neuchatel, Schardt, 
Dubois. 



Waldiiefmia (Dictyothyris) bisculata, no v. spec. 

(PL J 1 1, fig. 8 a, b, c; fig. 8' a, b, c.) 

Deux echantillons do Terebratules a l'etat do monies qui provioimont du Calcaire 
roux du Furcil, presentent los earacteres suivants: la coquille est presquo aussi 
longue que large, ovale-triangulaire et echancree sur lo bord frontal. La largeur 
principale se trouvo pros de 1' extremity anterieure. La valve dorsale est mediocre- 
ment rentlee, plus large que longue; elle porto une depression inediane profonde et 
etroite qui va du bord frontal jusqu' an milieu de la coquille, oil elle disparait ; elle 
est bordee par deux replis tres faibles et arrondis. qui ne se distinguent presque pas 
du reste desfiaucs; ces derniers s'abaissent suivant une courbe reguliere, ibrmant 
deux lobes lateraux assez largos. La valve ventrale est plus rentlee et porte aussi 
une depression inediane, qui correspond a la depression de l'autre valve; inais cette 
depression est plus profonde, deux ibis plus large et plus longue, s'etendant depuis 
le bord frontal jusqu'au del a du tiers posterieur de la coquille. La ligne do commis- 
sure, droite sur les cotes, se releve vers les 2 bords de la zone deprimee, de fa<;ori 
a former un sinus median bilobe et ])eu aceeiitue. Le crocbet puissant et rocourbe 
porte un grand foramen et surplombe sur le deltidium qui est ainsi cache malgre le 
developpement important de Tarea. Ton to la surface des moules est couverte d'assez 
forts replis d'accroissement qui sont surtout marques dans les depressions ; Ton y 
voit, d' autre part, de nombreuses stries radiaires, fines, serrees (2 par millim.) et 
regulierement distributes. En outre, sur un petit fragment de test, conserve sur le 
plus gros do nies echantillons, on pout voir les stries concentriques et de tines cotes 
rayonnantes qui, a lours points d'intersection donnent naissance a de trespetits tu- 
bercules. 

Les deux individus que je viens de decrire mesurent : le gros : 31 mm long., 29 mm 
larg. et 20 mm epais. ; le petit : 24 mm long., 23 mm larg. et 17 mm epais. 

Ces deux fossiles rentreut par leur forme generale et par la presence de depres- 
sions medianes correspondantessurles 2 valves, dans \v, grouipe de Dictyothyris et se 
rapprochent de Dictyoth. Michaelis, Desl., Dictyoth. Morierl, Dav. et de Dictyoth. 
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hybrida, Desl. La presence de cotes rayonnantes fines sur toute la surface, les rap- 
procherait plutot de cette derniere. Mais leur depression mediane est plus etroite et 
beaucoup moins prolongee, surtout sur la valve superieure; elle n'est pas bordee 
de replis saillants ; la coquille est beaucoup plus renflee et ne prend pas le contour 
pentagonal caracteristique de Didyoth. hybrida ; elle s'arrondit au contraire par 
suite du developpement des lobes lateraux, et sa plus grande largeur se trouve tres 
en avant, ce qui donne a l'ensemble une forme subtriangulaire. 
Calcaire roux : Furcil. — Coll, Schardt. Dubois. 
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plus lorigue que large, arrondie sur les cotes et anguleuse aux 2 extremites du bord 
frontal, par son crochet peu developpe et son foramen tres petit. 

La seule espece avec laquelle on pourrait confondre Zeill. digona est ZeUl. obo- 
vata, Dav. dont elle se distingue par ses valves beaucoup moins renflees, par son 
crochet plus petit et plus comprime, par ses bords tronques et les angles frontaux 
nettement marques. 

Deslongchamps separe de Zeill. digona typique Zeill. marsensis qui a une forme 
plus allongee et comprim.ee, et Zeill. devionensis, dont la valve dorsale est deprimee 
dans sa partie mediane, tandis que la valve ventrale est bombee. Ces deux varietes 
servent de passage a Ter. orr/ithocephala, Sow. 

Marne : Furcil. — Coll. Musee de Lausanne. 



Waldheimia (Zeilleria) lagenalis (de Buch) Schlotheim. 

1820. Terebratula lagenalis, Schlotheim, Petrefacta., p. 284. 

1834. » »» deBuch, Terebratulea, p. 194, pi. XVIII, fig. 7. 

1851. » » Davidson, Ool. a. lias. Brach., p. 42, pi. VII, fig. 1-4. 

1871. » » Queustedt, Brachiop., p. 336, pi. XL, fig. 90-95. 

1882. Waldheimia (Zeilleria) lagenalis, Haas ct Petri, Brachiop. v. Elsass-Lothring., p. 289, pi. XV, 

fig. 26-27. 
1885. Zeilleria (Microthyris) * Deslongchamps, Brachiop., pi. CXXVII-CXXVUI. 

J'ai entre les mains 2 echantillons typiques de Zeilleria lagenalis provenant de la 
Marne du Furcil. La forme est elliptique, bien plus longue que large, avec la plus 
grande largeur vers le milieu de la longueur. Les deux valves sont assez fortement 
renflees ; le crochet de la grande valve est legerement comprime ; le bord frontal est 
droit et court. 

Zeilleria lagenalis ne pent etre confondue qu'avec Waldli. ornithocephala, Sow. 
dont elle est tres voisine; plusieurs auteurs decrivent des formes de passage entre 
ces 2 especes, quelques auteurs les reunissent meme en une seule espece. L'insuffi- 
sance du materiel nous empeche de trancher cette question ; en tout cas les formes 
decrites sous le nom de Zeill. lagenalis possedent un bord frontal moins court et plus 
droit nettement distinct des tiancs, tandis que Waldli. (Zeill.) omithocepJiala est en 
general plus courte, plus large vers le milieu, plus retrecie en avant et possede un 
angle cardinal plus ouvert. 

Marne : Furcil. — Coll. Schardt, ma collection. 
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Rhynchonella (Acanthothyms) spinosa, Schlotheim. 



1820. Terebratula spinosa, Schlotheim, Potrpfiictpnk., p. 268-269. 

1834. » > de liuch, Terobratulos, p. 161, pi. XVI, fig. 4. 

1832. » » Zietpn, Wiiftembcrg, pi. XL.IV, tig. 1. 

1852. Bhynchonella » Davidson, Ool. n. tins. Uracil, p. 71, pi. XV, fig. 15-20. 

1857. » » Dewlongchfimps, Ool. inf. du Citlvados, p. 47, pi. V, fig. 1. 

1858. » » Quenstedt, Jura, p. 126, pi. LVIII, fig. 21-27. 
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Acanth. spinosa se rencontre dans le Calcaire roux de la Platiere, sous la forme 
mediocrement renflee, avec des cotes assez tranchantes. Elle est plus rare a 
Baulmes. A la Deneyriaz on trouve une variete avec la coquille aplatie, transverse, 
a grosses cotes. 

Calcaire roux : Furcil, Platiere, Baulmes, Deneyriaz. — Coll. Schardt, Dubois, 
Academie et Muse'e de Neuchatel, Musee de Lausanne, ma collection. 



Rhynchonella (Acanthothyris) senticosa, de Buch. 

1834. Terebratula senticosa, de Buch, Terebratnles, p. 162, pi. XVI, fig. 5. 

1851. Rhynchonella » Davidson, Ool. a. lias. Brach., p. 73, pi. XV, fig. 21. 

1857. » » Deslongchamps, Ool. inf. du Calvados, p. 49, pi. V, fig. 3. 



Cette espece, tres voisine des formes transverses et peu renflees ft Acanth. spi- 
nosa, s'en distingue par sa coquille aplatie, par son bord tres tranchant, par sa 
ligne frontale peu sinueuse, par son crochet peu recourbe et surtout par ses cotes 
beaucoup plus nombreuses tres fines qui portent d'abondantes epines. 

Deux echantillons avec les epines assez bien conservees, ont ete trouves un dans 
le Calcaire roux l'autre dans la Marne du Furcil. 

Calcaire roux et Marne : Furcil. — Coll. Academie de Neuchatel. 



Rhynchonella concinna, Sowerby. 

(PI. Ill, fig. 12a, b, c; fig. 13a, b; fig. 14a, b.) 

1812. lerebratula concinna, Sowerby, Min. Conch., pi. LXXXIII, fig. G. 

1834. » » do Buch, Terebratules, p. 144, pi. XIV, fig. 14. 

1851. Rhynchonella » Davidson, Ool. a. lias. Brach., p. 88, pi. XVII, fig. 6-12. 

1871. » » Quenstedt, Brachiop., p. 80, 92, 143, pi. XXXV1TI, fig. 36, pi. XL, fig. 63-64. 

1878. » » Davidson, Suppl., p. 205, pi. XXVII, fig. 22,(23). 

1882. « » Haas et Petri, Brach. v. Elsass-Lothring., p. 218, pi. VII, fig. 3. 4(?). 

La coquille est plus large que longue. La valve superieure est regulierement 
voutee des le crochet; le renflement maximum se trouve vers le milieu du bord 
frontal ou se dessine un bourrelet qui est couvert de 7-8 cotes de memo valeur que 
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les autres cotes; la coquille est ainsi faiblement trilobee, mais le passage du bourrelet 
aux ailes est graduel, de sorte que la ligne frontale presente une courbe reguliere. 
La valve infericure est tres peu renflee et porte une depression qui commence entre 
le bord anterieur et le milieu de la valve et qui est tres profonde et large, mar- 
quee de 5-7 cotes egales aux autres ; cette depression se coude fortement et remonte, 
sous forme d'un lobe median, jusqu'au bord frontal du bourrelet, qui est souvent 
incurve. Chaqvie valve porte en tout 26 a 32 cotes tranchantes et egales entre elles. 
Le crochet est mediocrement developpe, aigu et legerement incurve. Le foramen 
est arrondi, de moyenne grandeur, entoure incompletement par un large deltidium 
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Rhynchonella tetraedra, Sowerby. 

(PI. Ill, fig. 15 a, b.) 

1812. Terebratula tetraedra, Sowerby, Min. Conch., p. 191, pi. LXXXIII, fig. 5. 

1834. » » dc Buch, Terebratules, p. 139, pi. XIV, fig. 8. 

1851. Rhynchonella » Davidson, Ool. a. Han. Brach., p. 93, pi. XVIII, fig. 5-9. 

1853. » » Chapuis et Dewolque, Luxembourg, p. 251, pi. XXXVII, fig. 1. 

1871. » » Qnenstedt, Brachiop., pi. XXXVII, fig. 126. 

La coquille est tres renflee, generalement plus large que longue, tandis que 
l'epaisseur est egale a la longueur. Le maximum de l'epaisseur se trouve tantot 
vers le milieu, tantot vers le bord frontal des valves. La valve superieure est ren- 
flee brusquement des le crochet ; elle s'abaisse presque verticalement en avant et 
sur les cotes et porte un bourrelet median tres accuse. Ce dernier est couvert de 5 
a 7 cotes tranchantes. plus fortes que les autres, incurvees ou non en bas a leur ex- 
tremite frontale ; ce bourrelet est franchement limite a gauche et a droite par un 
saut subit d'une cote. La valve inferieure est peu renflee et marquee d'une de- 
pression large et relativement peu profonde, qui commence des le milieu de la valve 
et remonte en forme de lobe jusqu'au bord du bourrelet superpose; cette depression 
est marquee de 4 a 6 cotes fortes, espacees et plus ou moins coudees, et est bordee 
aussi par un saut brusque de deux cotes laterales. La ligne de commissure de deux 
valves est tres frangee, sur le bord frontal elle se coude a angle droit et remonte 
fortement. Les deux valves portent 30 a 35 cotes tranchantes, decrivant des demi- 
cercles sur les cotes abrupts. Le crochet est plus ou moins incurve, aigu, de taille 
moyenne. 

Quelques echantillons de cette espece proviennent de la Marne du Furcil. Un, le 
plus typique, mesure 20 nim de longueur et d'epaisseur, et 23 mm de largeur. A cote 
de la forme normale on trouve dans les memes couches la variete renflee qui corres- 
pond d'apres Davidson a Bhynch. media Sow. (PI. XVIII, Dav.) Deux echantillons 
de la meme espece proviennent du Calcaire roux du Furcil. 

Cette espece est tres bien caracterisee par son grand renflement et ne peut etre 
confondue qu'avec Rhynch. quadriplicate!, Zieten ; mais celle-ci est toujours plus 
transverse, moins renflee et nettement trilobee; en outre, elle a un nombre moindre 
de cotes, son area est plus grande et le crochet moins incurve. Rhynch. obsoleta 
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Sow. se distingue de Rhynch. tetraiidra a peu pros par les memes caracteres, dont 
nous reparlerons d'ailleurs, dans l'etude de eette espece. 

Calcaire roux et Marne ; Furcil, — Coll. Academie de Neuchatel. 



Uhynchonella obsoleta, Sowerby. 

(PI. Ill, fig, 11 a, b, c.J 
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plus developpe et par le crochet presque droit, Rhynch. qnadripUcata, Zieten est 
tres voisine de Rhynch. obnoleta et ne s'en distingue que par sa coquille plus trans- 
verse et nettement trilobee. 

Calcaire roux : Furcil, Baulmes (Naz), Platiere, Deneyriaz. — Coll. Academie 
et Musee de Neuchatel, Dubois, Schardt, Musee de Lausanne. 



Rhynchonella varians, Schlothcim. 

1820. Terebratula varians, Sell loth eim, Petrefactk., ]). 267, Encyc. Meth. pi. CCXL1, fig. 5a, b. 
Zieten, Wurtemberg, p. 57, pi. XLII, fig-. 7. 
de Buch, Terebratules, p. 135, pi. XIV, fig. 4. 
Rtt'iner, Norddeutsch. Oolithengeb., p. 88, pi. 11, fig. 12. 
Davidson, Ool. a. lias, Brack., p. 83, pi. XVII, fig. 15-16. 
Quenstedt, Jura, p. 495, pi. LXVI, fig. 25. 
DeKlongchamps, Callovicn. Bull, ttoc. linn. d. Norm. 4 vol., p. 41, pi. IV, 

fig. 15. 
Quenstedt, Brachiop., p. 85-99, pi. XXXVIII, fig. 56-82, 88-104. 
Davidson, Snppl. Ool. a. lias, Braeh., p. 212-213, pi. XXVIII, fig. 1-4, 12, 13. 
Haas et Petri, Brach. v. Elsass-Lothring., p. 230, pi. VI, fig. 12-15, pi. VII, 
fig. 21-23. 

La coquille est petite, plus large que longue, triangulaire et nettement trilobee. 
La valve superieure est fortenient renfiee des le Lord cardinal et forme un bourrelet 
median bien marque, convert de 4 a 5, plus rarement de 6 ou 7 cotes inegales, 
droiteset tranchantes. Les plus fortes, une ou deux, so trouvent au milieu; le bour- 
relet s'abaisse rapidement sur les 2 cotes, tantot par un saut brusque d'une cote, 
tantot, cequi est bien plus rare, graduellemeut et passe aux lobes lateraux. La valve 
inferieure est subplaue et lisse. vers le crochet et porte une forte depression me- 
diane qui commence sur le milieu de la valve et passe a un lobe long, vertical, con- 
vert de 3 a 5, rarement de 6 cotes, egales entre olios, et moins tranchantes que 
toutes les autres cotes de 2 valves. Chaque valve porte 1(5-20 cotes tranchantes. 
Le crochet est petit, pointu, coniprime et incurve. Le foramen est relativement 
grand et entoure par un petit deltidium. L'area est etroite, mais bien delimitee. La 
ligne do commissure est droite sur les cotes, mais sur le bord frontal elle fait un brus- 
que et fort saut en haut. Cette espece, qui est facile a reconnaitre par sa forme 
triangulaire, trilobee et son fort bourrelet, est assez variable dans son renflement 
et le liombre des cotes sur le bourrelet. 

Rhynch. vwrians, telle que je viens de la decrire, se rapproche de Rhynch. Smithii, 
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Walker (Davidson, p. 213, PI. XVII, fig. 15, 16; PI. XXVIII, fig. 1-3); elle est 
tres abondante dans la Marne de Baulmes, ou elle mesure en moyenne 14-16 mm de 
largeur sur ll-13 mm de longueur ; le fort bourrelet median porte le plus souvent 
4 ou 5 cotes. Dans la Marne du Furcil cette espece est en tout cas tres rare et n'est 
representee que par une variete se rapprochant de Rliynch. concinna, qui est tres 
abondante dans le Calcaire roux sousjacent. Dans mes materiaux je n'ai pas un seul 
echantillon typique de Rhynch. varians provenant de cette localite. 

Dans la Marne de Deneyriaz la forme typique n'est pas rare. Mais ici se ren- 
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Clypeus Plotii, Klein. 

1734. Clypeus Plotii, Klein, Natural, dispos. Echinod., p. 22, § 40, pi. 12, 

1839. » patella, Agassiz, Echinod. Suisses, t. I, p. 36, pi. V, fig. 4-6. 

1839. » solodurinus, Agassiz, » p. 35, pi. V, fig. 1-3. 

1859. » Plotii, Wright, Monog. of.brit. Echinod. Ool., p. 361, pi. XXVIII-XXIX. 

1859. » solodurinus, Wright, » p. 386. 

1869. » Plotii, Cotteau, Pal. fraa?. Terr. jnr. Echinod., p. 191, pi. LI-LII. 

3 echantillons de Clypeus Plotii complets et quelques fragments proviennent de 
lapartie superieure duCalcaire roux du Furcil; ils presententla forme typique, avec 
le renflement subcentral et le contour circulaire. Un echantillon se rapproche, par 
son test deprime, du CI. Bolbayei, Michelin (Cotteau, Echin. p. 199, PI. LIII; PI. 
LIT, fig. 1-2 ; et Ecli. de la Sarthe p. 64, PL XI, fig. 4-5), mais s'en distingue par 
son sommet central. 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Musee et Academie de Neuchatel, Dubois. 



Clypeus altus, M' Coy. 



1848. Clypeus altus, M' Coy, New Mesozoic radiata. Aon. a. Mag. of nat. hist. 2 e serie, v. II, p. 417. 

1858. » Osterwaldi, Desor, Synopsis, p. 277. 

1859. » » Wright, Brith. Ool. Echin. p. 387. 

1859. » altus, Wright, » p. 366, pi. XXVII, fig. 1. 

1869. » Osterwaldi, Jaccard, Jura Vaudois et Neuchatelois, p. 219. 

1869. » » Cotteau, Echinodermea, p. 188, pi. XLIX (non L, fig. 2). 

1868-72. » altus, Desor et de Loriol, Echinologie Helvetique. p. 331, pi. LII, fig. 1-3. 

Clypeus altus, M'Coy se distingue de CI. Plotii par sa taille plus petite, par sa 
forme moins orbiculaire, plus haute et plus large que longue; le maximum de lar- 
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geur se trouve plus en arriere; lo bord posterieur est comprime et se termine en un 

rostre prononce, infieclii en bas; la surface inferieure est ])lus onduleuse, les petales 1 

ambulacraircs plus greles se resserrent plus loin du bord ; les tubercules de la face 

inferieure son t plus grands que ceux de la face superieure; enfin l'appareil apical 

porte 2 plaques supplenientaires posterieures etroites et longues, qui se prolongent 

dans le sillon anal. 

Cette espece est tres abondante dans le Calcaire roux du Furcil, dont elle est une 
des plus caracteristiques d'apres Jaccard. Je n'en connais qu'un echantillon prove- 

nant rlo If) Mnrnp TVT /lo T.nvinl q iloifi atn/li'ii <j nvnnnc rlo f^lumPiiQ nltiiQ la r>nlldftinn 
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Holectypus hemisphjERicus, Agassiz. 

1840. Discoidea hemisph&rica Agassiz, Catal. Ectyp., p. 7. 

1842. » » Desor, Monog. des Galerites, p. 71, pi. VIII, fig. 4-7. 

1849. Holectypus Devauxianus, Cotteau, Echin ides de I'Yonne, v. I, p. 45, pi. II, fig. 7-9. 

1856. » hemisphxricus, Wrigth, Monog. of brith. Ool. Echin., p. 264, pi. XVIII, fig. 2. 

1857. » » Cotteau et Triger, Echin. de laSarthe, p. 14, 41, pi. II, fig. 14, 15. 

1858. Galerites apertus, Quenstedt, Jura, p. 512, pi. LXVIII, fig. 20. 

1867. Holectypus hemisphsericus, Laube, Echinod. v. Balin, p. 6, pi. II, fig. 1. 

1868. > Devauxianus, Jaccard, Jura vaudois et neuchatelois, p. 219. 

1868-72. » hemisphsericus, Desor et de Loriol, Echinod. helvetique, p. 261, pi. XLV, fig. 6. 

1873. » » Cotteau, Pal. fran<;. Terr. jur. Echin. reg., I, IX, p. 406, pi. CII ; CXIII, 

fig. 1-4. 

Cette espece est encore plus abondante que la precedente dans la partie supe- 
rieure du Calcaire roux du Furcil, ou elle est citee deja par Jaccard et par M. de Lo- 
riol, sous le nom de H. Devauxianus. Les individus sont au moins 2 fois plus petits que 
ceux de Holed, depressus qu'on trouve avec eux. Ces deux especes sont tres voisines 
et Holed, depressus ne se distingue de Holedyp. hemisphcerims que par son peri- 
procte inframarginal et nori marginal, par ses tubercules plus nettement ranges en 
series circulaires et par sa base plus concave. Ces differences sont tres attenuees 
dans le jeune age et il y a dans mes materiaux plusieurs petits echantillons que Ton 
pourrait attribuer avec autant de raison a Tune ou a F autre de ces deux especes. 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Academie et Musee de Neuchatel, Dubois. 



COLLYRITES RINGENS, Agassiz. 



1836. Dysaster ringens, Agassiz, Prodrome, Mem. Soc. Sc. nat. Ncuchatel, t. I, p. 183. 

1837, Collyrites, » Desmoulins, Etudes sur leu Echin ides. 

1839. Dysaster, » Agassiz, Echinod. foss. de la Suisse, t. I, p. 5, pi. I, fig. 7-11. 

1840. » Eudesii, » Catal. Eclyp. p. 3. 

1842. » » Desor, Monogr. des DysaRter, p. 24, pi. I, fig. 5-12. 

1842. » ringens, » > » p. 23, pi. I, fig: 13-17. 

1849. » » Cotteau, Echinidesde I'Yonne, t. I, p. 46, pi. II, fig. 10-13. 

1858. » . Quenstedt, Jura, p. 510, pi. LXVIII, fig. 19. 

1858, Collyrites » Cotteau et Triger, Echin. de la Sarthe, p. 48, pi. VIII, fig. 5-6. 

1859. Dysaster > Wrigth, Monogr. brit. Echin. Ool., p. 309, pi. XXII, fig. 3. 

1867. Collyrites » Cotteau, Pal. fran?. Terr. jur. Echin. irreg., p. 41, pi. VI; pi. VII, fig. 1-5. 

1867. • » Laube, Echinod. v. Balin, p. 3, pi. I, fig. 2. 

1868. » • Jaccard, Jura vaudois et neuchatelois, p. 219. 

1868-72. » » Desor et de Loriol, Echiuologie helvetique, p. 353, pi. LVII, fig. 4-8. 

Collyrites ringens n'est pas rare dans la Marne et le Calcaire roux du Furcil et de 
la Platiere et presente presque toujours la forme typique aplatie et. large comme le 

MEM. SOC. 7Ah. SUISSE VOL., XXXI, 13 
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montrent les figures de Desor et de Loriol (PI. LVII, fig. 5) et de Cotteau (fig. 4, 
PL VI) ; on rencontre plus rarement la forme moins large et moins aplatie. A la De- 
neyriaz on trouve une variete plus renflee et qui ressemble a la variete Colly r. Bu- 
desii, Ag. 

Calcaire roux : Furcil, Platiere, Deneyriaz. Marne : Furcil. — Coll. Acadeinie 
de Neuchatel, Schardt, Musee de Lausanne. 
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ACROSALENIA SPINOSA, AgaSSJZ. 

1840. Acrosalenia spinosa, Agassiz. Echinod. foes, de la Suisse, 2 e p., p. 39, pi. XVIII, fig. 1-5. 
1849. » » Cotteau, Echin. foss. de l'Yonne, t. I, p. 58, pi. Ill, fig. 6-11. 

1854. Salenia spinosa, Quenstedt, Handbuch d. Petref., I s ed., p. 576. pi. XLIX, fig. 5. 

1856. Acrosalenia » Wrigth, Monogr. brit. Echin. Ool., p. 238, pi. XVII, fig. 3. 

1856. » » Desor, Synopsis, p. 140, pi. XX, fig. 14-16. 

1857. » » Cotteau et Triger, Echin. foss. de la Sarthe, p.'33, pi. VII, tiff. 1, 2 ct p. 80. 
1868. » » Jaccard, Jura vaudois et neuchatelois, p. 219. 

1868-72. » « Desor et de Loriol, Echinologie helvetique, p. 248, pi. XL, fig. 6-8. 

Cette espece qui est, d'apres Cotteau, une des plus caracteristiques de la Grande 
Oolithe, a ete tres bien decrite et figuree par cet auteur, de meme que par les auteurs 
de l'Echinologie helvetique. Elle se reconnait facilement par sa petite taille, son 
teste obtusement pentagonal et par ses tubercules interambulaeraires qui sont gros 
et tres saillants sur le pourtour et doininent rapidement sur la face superieure. 

Je n'ai a ma disposition qu'un echantillon (Y Aerosol-, spinosa. qui provient dn 
Calcaire roux du Furcil. 

Calcaire roux: P'urcil. — Coll. Academie de Neuchatel. 



PSEUDODIADIMA DEPRESSUM, Ag. 

1840. Diadema depressum, Agassiz, Catal. syst. Ectyp., p. 8. 

1850. » » Cotteau, Echin. foss. de l'Yonne, t. I, p. 43, pi. II. fig. 3-6. 

1856. Pseudodiadema depressum, Desor, Synopsis, p. 65. 

1856. » » Wrigth, Monog. Brit. foss. Echin. Ool., p. 112, pi. VI, tig. 2. 

1857. » » Cotteau et Triger, Echin. de la Sarthe, p. 12, pi. II, fig. 9-11. 
1885. » » Cotteau, Pal. franc, Terr. jur. Echin. reg., p. 240, pi. CCCXXIV. 

Pseudod. depressum est bien decrite par Cotteau et par Wrigth ; on le reconnait 
par ses zones poriferes simples sur toute leur longueur. Plusieurs especes, voisines 
par leur forme generale, ne s'en distinguent que par la disposition des pores ambu- 
lacraires dans la region periapicale et ne peuvent done etre reconnus que sur des 
echantillons bien conserves. 

C'est avec reserve que je determine comme Pseudod. depressum un individu, im- 
parfaitement conserve, provenant du Calcaire roux du Furcil et montrant des zones 
poriferes simples dans le voisinage de l'appareil apicial. 

Calcaire roux : Furcil. — Coll. Academie de Neuchatel. 

MEM. BOG'. PAL. SUISSE, VOL. XXXI. 13* 
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PsEUDODIADEMA PENTAGONUM, IVTCo 



1848. Diplopodia pentagona, M'Coy, Ann. a. Mag. of Natur. hist, 2 e ser., v. 2, p. 412. 
1856. Pseudodiadema pentagonum, Wrigth, Monogr. brit. foss. Echin. Ool., p. 115, pi. VI, fig. 3. 
1871. i » Desor et de Loriol, Echinologie helvetique, p. 165, pi. XXVII, fig. 2 

1880-85. 1 » Cotteau, Pal. fran$. Terr. jur. Echin. reg., p. 252, pi. CCCXVII. 



Deux echantillons qui proviennent de Baulmes (Naz) appartiennent au Musee de 
Lausanne et portent V etiquette de Pseudod. depressum. Mais leurs zones poriferes 
dedoublees et plus larges, de meme que la forme generate nettement pentagonal e les 
font rentrer dans 1'espece Pseudod. pentagonum. 

Cakaire roux: Baulmes. — Coll. Musee de Lausanne. 



CONCLUSION 



Pour donner une idee claire de la position stratigraphique, occupee par les di- 
verses especes composant la faune des couches du Furcil, je fais figurer ici un tableau 
synoptique (Tableau I), dans lequel sont indiques, pour chaque espece, d'une part le 
niveau qu'elle occupe dans les gisements etudies, d'autre part les etages dans lesquels 
elle est citee dans la bibliographic En ce qui conceme les niveaux etudies, je distingue 
seulement 2 couches : 1° a la base le Cakaire roux (C) presque toujours spathique, 
oolithique par place, souvent marneux ou sableux avec des lits de marne; 2° les 
Marnes du Furcil, grises, avec bancs marno-calcaires (M). A la Platiere le niveau 



superieur parait etre sterile et le Calcaire roux n'est pas developpe d'une fagon 
franche ; ainsi n'ai-je pas distingue des couches separees. 
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Belemnitrs ftisiformis, Park . . 

» gigantnus, Schl. . . . 

■ , { sulcatus Mill 
» sp. mil. , ■ , , 

' ( canal icululns 

Nanltlus subtruncatus, More et L 

Sphmroceras bul/atum, d'Orb. . 

Parktnxonia Garanliana, d'Orb. 

» Parkinsoni, Sow. . 

» Neuff'ensis, Oppel. 

» femiginea , Oppel . 

Perisphincles Moorei, Oppel. . . 

» emlulns, Nenmayr 

» qnercinus, Terq. et J 

Oppclia subradiata, Sow. . . . 

» f'usca, Quenst 

Oecostr amies subfitscus, Waagcn 
Plenvolomaria obesa, Deslong. . 

« Colleauana , d'Orb 

» armata, Miinster 

» strobilns, Desl. . 

» afr. Baugieri, d'Orb 

» aiT. stt'igosa, d'Orb. 

» sp. ind. . . . 

» all'. Agathis, Deslong 

Natica Zelima, d'Orb. . . . 
» lianvillensis, d'Orb. . 

» Pelea, d'Orb 

Chemnilzia niortensis, d'Orb. 

Neritopsis bajocimsis, d'Orb. 

Thracia oolithica, Terq. et J. 

Gresslga abducta, PhilL . . 

Pleuromga Jurassi, Brongn. . 

Homomya gibbosa, Sow. . . 

» Vezelayi, Lajoie. . 

Goniomya scalprum, Ag. . . 

» Uttrrata, Sow. . . 

» Vscripta, Sow, . . 

Phnladuiuga Murckisoni, Sow 

» deltoidea, Sow. . 

» Buceardium, Ag. 

w ovulmn. Ag. . . 

» anguslata, Sow. 

Arcomya (Quenstedlia) cornuta Terq 

» » spec, ind 

» » lateralis, Ag 

» » inflata, Ag 

* S. Schardt; A, Acadcmie de Ncuchdtel 
dc Gineve ; C, ma collodion ; ., ntaiimnui. 
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Arcomya (Quenslrdlia) ensis, A> t 

» » sinistra, 

Ceromi/a plicala, Ag. .... 

Anatina undulala, Sow 

Cucutlwa (Macrodonj conciniia, Phil I. 
Macrodon (Cucullwa) alonqatum. Sow 
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Terebratu/a globala, Sow. var. Birdipli- 

pensis, Warn 

■» globala , passage a spltizroi- 

dalis , Sow 

•» sphceraidalis , Sow 

i) Ferryi, Deslong 

m Slephani, Davids ) 

» Furciliensis, Haas . . . . ) 

» conglobata, Desl 

» cireumdnta, Desl 

Wa/dhciikidfAulacothyrisjemarginatfiSow . 
» » carinata, Lamk. 

» » » v a r . 

Mandelslohi, Oppel. . , . 
» (Diciyolhyris bisulcata, nob 

» (Zeilleria) subbucculenta, 

Chap, et Dew 

w (Zeilleria) digona, Sow. . . 

» » lagenalis, deBuch. 

it%K ■hom-lltifAcanthothyris) spinosa, Sclil. 

» » senticosa, de Buch. 

» convinna, Sow. ...... 

» tetraedra, Sow 

» obsoleta, Sow ....... 

» various j Sehl 

Clypeus Plotii, Klein 

» flWws, M'Coy 

Holectypus hemisphcericus, Ag 

» depressus, Leske 

Colly rites ringens, Ag 

» oralis, Leske 

Acrosalenia spinosa, Ag 

Pseudodiadema depressum. Ag. .... 
» pevtagonum, M'Coy. . . . 
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La faune etudiee se repartit entre 51 genres et 116 especes, qui se distribuent 
comrae suit : Cephalopodes 7 genres, 15 especes; Gasteropodes 4 genres, 13 especes; 
Lametti branches 28 genres, 57 especes ; Brachiopodes 6 genres, 22 especes (et 7 
varietes) ; Echinides 5 genres, 9 especes. 

Comme le montre le Tableau II ci-joint, la plus grande partie des fossiles etudies 
proviennent du Furcil et d'une facon generale, le Calcaire roux est plus riche que la 
Marne qui le recouvre. 
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Steph. Blagdeni, le terme de Vesulien correspond au Fullers Earth, au Stonesfidd 
Slate, et au Great Oolithe, le terme, de Bathiert designe le Bradford Clay, le Forest 
Marble et le Cornhrash. 

Plus de la moitie des especes etudiees (57 sur 116) se rencontrent, d'apres les au- 
teurs consulted, aussi bien dans le Bathonien que dans le Bajocien superieur (voir 
le Tableau II). En outre 19 especes n'ont ete citees jusqu'ici que du Bajocien supe- 
rieur; nous aurions done en tout 77 especes sur 116 qui se rencontrent ailleurs 
dans le Bajocien superieur. 

Tandis que le nombre d'especes exclusivement bathoniennes est de 37 seulement, 
le nombre d'especes propres au Bathonien superieur seul n'est que de 6, soit un 
vingtieme de la totalite. En outre, il n'y a en tout que 8 especes qui sont citees par 
des auteurs comme se rencontrant aussi dans le Callovien. 

De tout ce qui precede, nous pouvons conclure que les couches du Fur ell n'ont 
rien de commun avec le Callovien, avec lequel quelques geologues jurassiens out 
voulu les paralleliser, et qu'elles possedent une faune nettement bathonienne. La 
Marne du Furcil proprement dite, peut etre identifiee avec le Bathonien supe- 
rieur ou Bathien, en raison de la presence de ParJcinsoniu neuff'ensis et Pari", fer- 
ruginea. Quant au Calcaire roux sous-jacent, il contient plusieurs especes qui ne re- 
montent pas au dela du Vesulien, ainsi Park. Garantiana et Oppelia suhradiata. 
En outre la plus grande partie de sa faune presente meme des off miles marquees 
avec la faune hajocienne. Ainsi devons-nous considerer ce niveau comme rentrant 
dans le Bathonien inferieur, avec une certaine tendance vers le Bajocien superieur. 



106 FOSSILES T>V DOGGER 



LITTERATURE | 

J 

At.assiz. Description des Echinodermes de la Suisse. 1839. ]j 

Id. Memoire sur les Trigonies. 1840. "y 

Id. Monographie des Myes. 1842-45. 

d'ARCHfAC. Description qeoloqique du departement de I'Aisne. Mem. Soc. geol. de France, t. V, 



FOSSILRS I)U DOGGER 107 

de Grossouvre, A. Elude sue I'etagc Bathoniev. lll e seric. Bull. Sue. geol. de France, IIP' ser., 

v. XVI, 1888. 
Haas et Petri. Die Brachiopoden der Jura far mation con Elsass-Lothringen. Abbandlung. /. 

geol. Special karte von fillsass Lolhringen, B. II, Heft 11, 1881. 
Haas, H. Beilrdge zur Kenntnis der jurassischen Brachiopoden fauna. Mem. Soc. Paleon. Suisse, 

vol. XVI-XVIII, XX; 1889-1891, 189:5. 
IIuddleston. Contribution to the. palaeontology of the Yorkshire Oolites. N. 2. Gasteropoda of the 

Oxfordian $■ Lower Oolites. Geolog. Magazine, Dec. II. v. IX, pag. 145, 193, 

241 : Dec. Ill, vol. I, pag. 49, 107, II 5, 193. 241, 293; Dec. Ill, v. II, pag. 49, 

121, 151, 201. 252. 1882. 1884. 1888. 
Laijbe. Der braaue Jura von Balin. Bivalven. Echinodermen. Gasteropodru. Dcnkschriften der 

Wiener k. k. Academic d. Wissensch.. Matbem.-nat., Classc B, 27, B ; 1867-1868. 
Jaoc\rd, Arc. Description geologiqne du Jura Vandois et Neuchdlelois . Mat. pour la carte geol. 

de la Suisse, v. VI-VH. 1869-1870. 
Id. Deuxieme supplement a la description geologiqne du Jura Neuchdlelois et Vaudois, des 

districts adjacent s da Jura franeais et de la plaine Suisse. Mem. C. geol. Suisse, 

v. VIII. nouvelle serie, 1893. 
de Loriol et Sciiardt. E tude paleontolique et straligraphique des Couches a Mgtilus des Alpes 

Vaudoises. Mem. Soc. Paleon. Suisse, v. X, 1883. 
de Loriol. Monographic des Crino'ides fossiles de la Suisse, 3 mv partie. Mem. Soc. Paleon. 

Suisse, vol. IV, V, VI, 1877-1879. 
Lycett. .1 Monograph of the British fossil Trigonw. Palaeontogr. Society, 1872-1879. 

Id. id. supplement, ibid., 1881-1883. 

Moesch, C. Siidlicher Aargauer Jura. Mat. pour la Carte geol. de la Suisse, vol. X, 1874. 

Id. Monographie der Pholadomyen. Mem. de la Soc. Paleont. Suisse, v. T-Il ; 1874-1875. 
Mourns and Lycett. A Monograph of the Mollusca from the Great Oolite. Pabjeontograpli. Society, 

1850-1851. 
Id. Supplement by J. Lycett, ibid.. 1863. 
Muhlherg, M. Vorli'iufige Milleiluiig uber die Slratigraphie des Braunen Jura im nurdschweiz. 

Juragebirge. Eclog. Geol. Helv., v. VI, p. 293. 
Mulder. A. Beilrdge zur geol. Karte der Schweiz. llel't I, 1863; 2. Autlage, 1884. 
Neumayr. Die C.ephalopoden-Fauna der Oolithe von Balin bei Krakau. Abhandl. d. k. k. geol. 

Ueiehsanst. zu Wion, B. V, Heft 2, 1871. 
Oi'pei.. Die Jura formation Englands, Frankreichs a. d. siidw. Dentschlands. 1856-1858. 
d'Ouhhjny. Paleon Udogie francaise. Terrains oolithiqites ou jurassiques. T. 1, Cephalopodes : 

t. II, Gasteropodcs. 1842-1860. 
Phillips. Illustrations of the Geology of Yorkshire. 1829. 
Quenstbdt. Der Jura. 1858. 

Id. Petrefactenkunde Deulschlands. )}. 1; {]., HI, IV, 1847-1881. 
Uenkvieu, E. et Schahdt, H. Carte geol. de la Suisse an 1 : K>0,OOt). Note explicative de la 

f'euille XI, i- edition. Eclog. Geol. Hel., v. VI, p. 351, 1902. 



108 FOSS1LES DU DOGGER 

Kittener, Til. Etude geologique de la Cote-aux-Fees et des environs dp ■S le Croix et Baulmes, 

Mat. pour la Carte geol. de la Suisse. Nouvelle scrie, v. XIII, 1902. 
Houmich, F. A. Die Versteinerungen des norddeulsch. Oolithen-Gebirges. 1836. Nachtrag, 1839. 
Kollier, L. Structure et kistorique geologique de la partie du Jura central. Mat. Carte geol. 

Suisse, nouvelle serie, v. VIII. 1893. Supplement, ibid., 1898. 
Schardt, II. Etudes geologiques sur I'extremite meridionals de la Premiere Ghaine du Jura 

(V.hnhie du lleculet-Viuwhe). Hull. Soc. Vaud. Sc. Nat., v. XXVII, 1890. 
Id. Gomple rendu des excursions de la Societe geologique suisse. Eclog>e Geol. helv., t. VI, 

1900, p. 140 et U9. 
Schardt, II,, et Auer. Dinois. Description neoloaiane de la r en ion des Gorges de I'Areuse. Eclogte 



EXPLICATION DE LA PLANCHE I 



Fig. 1. Parkinsonia Neuffmsis, Opp., de grandeur naturelle. Marne du Furcil. Coll. Academie 

de Ncuchatel. 

2 ftp ■■'*' 

X . o-o-i. v< ^'^^ Fig. 2 et 3. Perisphmctes Moorei. Opp., de grandeur naturelle. Marne du Furcil. Coll. Dubois. 

'"'' l ' . ', '*T ' n , Fig. 4. Parkinsonia ferruginea, Opp., de grandeur naturelle. Marne du Furcil. Musee de Neu- 

*" / chatel. 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE II 

1 



Fig. 1. Opiwlia fusca, Querist. Calcaire roux de Baulmes. Coll. Scliardt. 

Fig. 2. Parkimonia Gnranliana, d'Orb. Calcaire roux du Furcil. Coll. Acaderuie de A'eucliatel. 

Fig'. '■]. id. Vue du cote ventral, un peu grossie. 

Fig. i. IHeurotomuna sp. hoc. Calcaire a Gasteropodes de Baulmcs. Coll. Sehardt. ^ 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE III 

Fig. la,b,c, Terebratula globata var. Eudesii Oppel. Platiere. Coll. Schardt. 

Fig. ta,b,c. Terebratula ylobata. Sow. Calcaire roux du Furcil. Coll. Schardt. 

Fig. Za,b,c. Terebratula Stephani, Dav. Marne de la Deneyriaz. Musee de Lausanne. 

Fip ka.h r, Tp.rehrn.hdn. Stenh.ani. nav.var: Fnpfilinnsis Haas Mai-rip. rlii Furcil Ma r'nllpptinn 
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